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E. G. LAVERDURE
No. 96 Rue l IDEAU.

30 mars 1883

VIEUX DE 54 ANS

L’Elixib
Végétal Balsamique

H. H. DOWNS
A subi une épreuve de CINQUANTE 

QUATRE ANS, et a été reconnu comme le 
meilleur remède contre les

Rhumes, la Toux, la Coque
luche et toute* le* maladie** 

de» Poumons.

PRIX
2$ cts. et «1.00 la Bouteille.

VENDU PARTOUT, et par
n. O. DAOIBR, Ottawa

U *«' laa

GRANDE VENTE

-----DU------

STOCK MAVAUT ET LANIGAN
A LSÜB ANCI1KNR PLAC1,

113 Rue RIDEAU
Près du Magasin de I. Birkelt.

Acheté à 65o dans la Piastre
Noue pouvons vous offrir des marchandi- 

aècbce aux prix les plus réduite
Ottawa.

CONDITIONS ARGENT COMPTANT
UN SEUL PRIX

BR» GRAB M & Co.,
Nos. 152 et 154,

RUE SPARKS.

& 60.
3SMS

CONTRAT DE MALLE
DES soumiasion cachetées, adressées au 

général des Postes, seront reçues à 
VENDREDI 22 FE-

maitre g<
Ottawa jusqi 
VRIER 1884, pour le transport des malles 
de Sa Majesté, par contrat pour quatre ans, 
dix-huit fois par semaine. aller et retour, 
entre New-Eaingbnrgh et Ottawa à partir 
du 1er Avril prochain.

Le transport peut-être fait à pied ou au
trement, les malles devant quitter le bu
reau de New-Edingburgh tous les jours, di
manches exceptés, à 8 00 a. m., 1.00 p. m. 
et 7.00 p. m. et devront être rendues au bu
reau de Poste d'Ottawa à 8.20 a. m., 1.20 
p. m. et 7.20 p. m.

Les malles devront quitter le bureau de 
poste d’Ottawa immédiatement après cha
que échange de malles et être rendues à 
New-Edingburgh dans les vingt minutes 
suivantes.

Des avis imprimés, contenant de plus am- 
i les informations quant aux conditions du 
contrat prop sé, peuvent être vues, et des 
formules de soumiss on peuvent être obte
nues aux bureaux de poste de New-Eding- 

gh et d’Ottawa au uu bureau du soussi-

u à midi,

T. P. TRENCH, 
Inspecteur des postes

Bureau de l'Inspecteur1] 
uh Poetee, Ottawa. \ 

1T Janvier, 1*4 J

-MACHINES A COUDRA
L*- plus grind assortiment do Machines 

A uuuclro Je»
MEILLEURES EAMSIQUE6
et aux conditions les plus la ’les, comprt
mnt (pour nuage <lv ’«tique
noyai, Wlleon, Stomti-i, Weed, Wan- 

■er, New Slew.M <, ». bit©, 
Wheeler el Wilmm.

(Machines à Coudre pour fabrique) 
Wanzer 1) et P.

Singei de Wilton No. 2. 
Machines de Pearson pour coudre ave< 

le til ciré et avec le brai dur.
Machinai de Jones à rapiécer pour « 

fabricants de chaussures.

R. W. MARTi >
86. Bne Rideau.

1er P*t. 1«S4 la

SPRUCINE
Une des meilleures prepa
rations offertes jusqv. ir 
au public, pour le goulag» 
ment immédiat et la gtt- 
rison de la Toux, du Rhun -, 
de la Bronchite, de
rouement, de 1a Croupi e 
de toutes lea ma adies d* h 
Gorge et des Poumons.

. A vendre partout à 36 et 
' 60c la r,outeille.
B. B.McGALB, Cbimistf ,Memw* iE

J

FÜM EZ 
LES CIG ŒES

CABLE
ET

mit
MANUFACTURÉS PAR

S. MIMES
IL

3 déc. •

ROBES DE BUFFLES !
ROBES DE BUFFLî S ! I

Allez au grand DEPOT DE ROBÏS DE 
BUFFLES, dans les salles d’encan Je

*»“i. B CK : BERRY, 29 RUE SPARK
en face de l’hôtel Russell.

Grandes peaux de buffles de $6 à $20, de 
de loupcervier, d’ours du nord et japonnais. 
Sur 33 peaux d’ours il m’en reate quatre 
seulement, et j’ai vendu 160 peaux de loup- 
cervier. Mes capots en pelleterie se vendent 
aussi très rapidement, car les prix sont très

Venez tous au grand dépôt de robe 
buffles. Je puis vendre moins cher qu’aucun 
autre marcnand peut acheter et mes prix 
sont au plus bas.

J. B. TACKBERRY,
Encanteur.

Comité des banques el du commerce :
Bill No. 74 à l’effet de constituer 

la banque des 11 Ranchers” du Ca
nada.

LE CANADA LE “ CANADA ATLANTIQUE ”
ie.,

Durant le cours (le l’année der
nière, le chemin de fer du Canada 
Atlantique a été prolongé depuis la 
rue Bigin jusqu’aux Chaudières où 
l’on a établi des vous de gavage à 
la rue Broad, pour y charger les 
convois du bois. L i service se fait 
actuellement sur ce prolongement 
qui compte trois milles et traverse 
quatorze routes carrossables. Il a 
fallu ériger trois ponts et percer un 
tunnel.

s directs.
Ottawa et Hull, 18 Février 1884

ECHOS DU PARLEMENT
L’ACTE DES LICENCEST lr Le revenu de l’Intercolonial, tel 

que constaté par un état officiel, 
pour le semestre expirant le 31 
décembre dernier, s’est élevé à 
$1,235,534, et les dépenses à$l,- 
350,832.

Un état déposé sur le bureau de 
la chambre nous appr .ndque 3,781 
personnes étaient inscrites sur la 
liste de retraite, à la date du 30 de 
juin damier. Trente sept fonc
tionnaires se sont retirés du service 
durant l’année, avec une pension, 
et vingt avec une gratification. Il 
a été versé dans la caisse du jonds 
de retraite $13,580, en tout. Le 
nombre d’officiers inscrits sur la 
liste et morts durant l’année der
nière, est de 49.

La députation de Québec a rom 
pu le silence C’est M. Curran qui, 
le premier, a élevé la voix pour se 
mêler au débat du Pacifique. Le 
député de Montréal - Centre, qui 
parle toujours bien, s’est prononcé 
carrément en faveur du prêt des 
$22,500,000, el il a voulu démontrer 
par des citations, que M. Blake se 
servait aujourd'hui contre le Pad 
fique, des arguments invoqués jadis 
par MM. Sandfield Macdonald et 
George Brown, contre le Grand 
Tronc.

Nous avons entendu avec plaisir 
M. Curran un Irlandais, protester 
avec indignation contre les insultes 
gratuites du Herald à l’adresse des 
Canadiens français, il lui sera sans 
doute tenu compte de son énergi
que protestation qui venge nos 
nationaux des vils outrages d’une 
feuille vénale.

M. Girouard, dVjacques-Gartier, 

nous a fait aussi part de ses impi es- 
sions. 11 a prétendu que les récla
mations de la province de Québec 
devaient rester absolument étran
gères au débat du Pacifique, et ne 
pouvaient, en ’.jus cas, exercer 
aucune influence sur son vote. J’ai 
toujours été, dit-il, en faveur de la 
construction du Pacifique, par une 
compagnie, et rien n’est survenu 
qui soit de nature à modifier mes 
vues sur ce point.

M. Girouard a ausA relevé les 
injures du Herald, organe officiel 
du syndicat, et il devait le faire. 
Mais il a été fort mal avisé en vou 
lant entreprendre de convaincre la 
chambre, que l’attitude prise par la 
Min rve et le Monde, ne représen
taient pas celle du parti conserva
teur, sur la question du Pacifique. 
Les principaux organes conserva
teurs s’entendent pour demander 
justice au nom de la province de 
Québec qu’ils veulent sauver de la 
ruine. Et M. Girouard, lui, nous 
assure qu’ils ont tort, nie qu’ils 
soient autorisés à parler ainsi, 
trouve mauvais, enfin, qu’ils insis
tent si fort. Il est clair que le dé
puté de Jacques Cartier n’a voulu 
et n’a pu parler que pour lui-même 
et pour lui seul, nous voulons 
le croire. Le silence, pourtant, l’eut 
beaucoup mieux servi. Car, il ne 
pourrait rien gagner que l’isole
ment à vouloir blâmer l’attitude 
patriotique d’une presse qui est 
l’interprête accrédité des demandes 
légitimes du ministère de Quebec, 
ainsi que du parti et de la grande 
majorité du peuple que représente 
ce ministère.

P. 8.—C’est par inadvertance que ces 
deux derniers parc graphes n’ont pas paru 
dans notre édition de samedi : on ies avait 
oubliés sur les galées.

v La presse a discuté vivement de
puis quelques semaines le dernier 
jugement du Conseil Privé dans la 
cause de Hodge vs la Reine, attri
buant aux législatures locales le 
droit de réglementer le commerce 
des liqueurs enivrai tes. D’un côté, 
les journaux qui favorisent la ceu La compagnie a aussi construit 

/ ’ tralisation essaient d’atténuer l’irn- 5,300 pieds de voit s de garage et 
portance et la portée de cette déci- bâti six nouvelles stations entre 
sion. De l’autre, fcles organes de Ottawa et le Côteau, sans compter 
l’autonomie, de l’indépendarce des le nouveau réservoir d'Alexandria. 
provinces dans la sphère que leur De sorte que toute la ligne est au 
assigne la constitution, invoquant jourd’hui dans le meilleur état, 
l’aulorté du haut tribunal, pour Le train éclair qui fait le service 
repousser î’ii.gèrence du gouverne- de Montréal à Ottawa, a atteint un 
ment fédéral. On sait, par exemple, dégré de vitesse que n’égale aucun 
que M. Mowal ne tient aucun chemin de fer en Amérique et qui 
compte de la dernière loi de sir n’est surpassé que par le convoi le 
John A. Macdonald, et qu’il entend plus rapide de l’Angleterre, appelé 
poursuivre" tous ceux qui ne se 1 e Flying Dutchman, lldevaitfran- 
confojriioront pas aux exigences de chir la distance qui sépare le Cô- 
la loi provinciale. Il est donc évi- teau d’Ottawa, c’est-à-dire 78 4?I0 
dent qu’il faut une solution pro milles, en une heure et trente 
chaîne à ce conflit d’autorité quatre minutes. Or, les régistres

M. Houde a onné avis, en consé attestent qu’il ne s’est attardé, en 
queuce, qu’il proposerait la résolu- moyenne, durant un mob que de 
lion suivante : 5/27 d’une minute. Avouons que

les calculs ne manquaient pas de
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lonaventure, de Mont
er Grand Tronc. Ver- 
ns du chem n de t r 
les lignes s’étendent 
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>y, Albany, et New- [

t. 1883, les trains cir-
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8.20

'Montréal»

Arr. ft Ottawa.
12.20 p-m.

?ers se rend- nt direc- l 
changement de chars 
nid mment du tous 1h

: k
Attendu que e discours du Trôm* 

prononcé le 9 de février 1883 con 
tenait le paragraphe suivant :

*<- “ On m’avise que le jugement
des lords du comité judiciaire du 
Conseil Privé, rendu au mois de 
juin ('ernier, dans la cause en appel 
de Russell vs la Reine, tend à éta
blir qu’afin d’empêcher la vente 
sans r- striction des liqueurs eni 
vrantes et, dans ce but' de régler 
l’émission des licences de magasins, 
de buvettes et d'auberges, l’inter
vention législative du parlement 
fédéral sera nécessaire. Cet impor
tant sujet est signalé à vo re s*ri 
euse considération ; ”

précision.
A l est du Saint-Laurent, la com

pagnie a nivelé environ vingt-trois 
milles, et posé des lisses d’acbr 
sur plus de la moitié de ce par
cours. Presque tous les métériaux 
nécessaires à la construction des 
ponceaux, des ponts, des clôtures, 
etc., sont prêts. Le ligne télég a- 
phique fonctionne jusqu’à vingt 
milles à l’ouest de Lacolle.

tawa à 8 heures du 
iu Coteau avec le 
lonto et toutes les 
lui arr.ve à Toronto 
train partant d’Ot- 

icorde à la Station 
,1 avec l’express de . 
Central arrivant à 

Burlington 12.10 
a.ni., White River 
oncord 6.36 a.m., 
Nashua 6.55 a.m., 

iton 8.30 a.m. 
à Nashua avec les 
Providence et tous 

; N. E. R. R’s.
Montréal à 8.45 du 
c l’express de nuit 
iv-York vifi Spring- 
â Lowell à 7.00 p.m.. 
m. et New-York À 
Montréal à 8.25 du

Le chemin traverse pas moins 
de cinq comtés à l’est du Saint 
Laurent, savoir : Beauharnois, 
Châteauguay, Huntingdon, Saint- 
Jean et Missisquoi. Elle a déjà 
donné un grand élan au commerce 
et accru la valeur de la propriété.

Pour la première fois, cet hiver, 
un bateau-passeur a fait le service 
entre le Côteau Landing et l’ile 
Clark, se raccordant ainsi aux con
vois d’Ottawa, ce qui a beaucoup 
profité à la population de Valley- 
field.

Pour terminer, disons que le 
commerce de bois de la capitale 
bénéficie considérablement de l’ou
verture de l’ouverture de cette 
ligne qui permet aux expéditeurs 
d’atteindre les marchés de L. Nou
velle Angleterre en tout temps de 
l’année.

r
Attendu que par suite de,cette 

recommandation, et sur représen
tations faites A ce Parlement par
les conseillers de Son Excellence 
que ce n’était pas “ une question de 
politique, mais une question de né
cessité, ” un acte intitulé : “ Acte 
concernant la vente des liqueurs 
enivrantes et la délivrance des li 
cences à cette fin, 1883,” a été passé 
par ce Parlement pendant la der
nière session ;

Attendu que depuis lors, les 
lords du comité judiciaire du Con
seil Privé ont rendu un autre juge
ment dans une cause analogue de 
Hodge versus la Reine, dans lequel 
Leurs Seigneuries expliquent leur 
décision dans la cause de Russell 
versus la Reine, et déclarent que 
“cette décision bien considérée n’a 
pas la portée qu’on lui attribue, et 
qu’elle ne doit pas être considérée 
autrement que comme uue auto 
rité affirmant le jugement de la 
Cour d’Appel” (d’Ontario) ;

Attendu que la “nécessité” de 
•maintenir^en vigueur “ l’Acte con 
cernant la vente des liqueurs eni
vrantes et la délivrance des licences 
à cette fin, 1883,” a ainsi cessé 
d’exister ;

Et attendu qu’il est désirable et 
dans l’intérêt de l'harmonie des 
relations entre l’autorité fédérale 
et les autorités provinciales du 
Canada, que ce Parlement n’inter 
vienne pas dans la législation des 
differentes provinces au sujet du 
trafic des liqueurs, pour le main
tien du bon ordre et de la morale 
dans leurs limites, il est en consè

«1ERE CLASSE
S EN ACIER
d et.l’est changent de 
re ft >’ontréal où leur 
frais extra et sans que ^
ur n’importe quoi en-
re renseignement peu- ** 
laux du Grand Trône, 
i billets, rue Elgin, 
éc des trains sont 
du 75ème méridien ^
e trois minutes avec fl

. C. LINSLEY,
Gérant.

3agers.

cntcurs 
Le & Cie.,
vets (flnventu8 
tque, Marqua 
et de Bois 
ondantaaux Ettu* 
et en France.

iLE & Cie,,
«brk Victoria, 
les Brevets, 
TTAWA, Ont.

BILLS PRIVÉS

Les bills ci dessous seront pris 
en considération ‘par les comités 
qui suivent, mercredi prochain, ie 
20 février courant,«S après, savoir !

Comité des chemins de fer, canaux et 
télégraphes :ii ou m -, Bill No. 44 à l’effet d’autoriser le 

transfert do chemin de fer Wel
land à la compagnie du chemin de 
fer le Grand Tronc du Canada et 
pour au .res fins.

Bill No. 56 à l’effet d’autoriser les 
porteurs de bons de la compagnie 
du chemin de fer Saint-Laurent et 
O.tawa à voter aux assemblées de 
la com 

Bill

Ht IN
1guérit la dyspepsie 

tomac. les indigos 
i, l'engorgement du 
les coliques, 

n de l’estomac etide 
.ifs.
t après le repas, à 
ie à d -ssert, c’est le 
toma chique connu, 
in verre à vin le 

purgatif sùr e 
fait sentir sans , 

ir, ei qui u'emiAuho ] 
lupaiions ordinaires, 
les droguistes, 
mtreal :
NS à Go. !
ATS JN * Go.
, EVANS & G» ^

quence
Résolu,— Que la chambre se 

forme en comité général afin de 
prendre en consideration la réso 
lut on suivante :

“ Celte Chambre est d’avis que 
“ l’Acte concernant la vente des 
liqueurs enivrantes et la délivrance 
des licences à cette fin, 1883,” de 
vrait être abrogé.”

pagme et pour autres fins. 
No. 64 à l’effet d’amender 

les actes concernant la compagnie 
du chemin de fer de Manitoba et 
du Nord Ouest du Canada.

Bill No. 67 pour amender de 
nouveau l’acte à l’effet d’incorporer 
la compagnie du chemin de fer du 
Pacifique d’Ontario ; et 

Bill No. 69 à l’effet de constituer 
la compagnie du pont de chemin 
de fer de Québec.

On peut s’attendre à un débat 
très vif sur cette question.

Le conseil de ville se réunit ce
soir.

.

maison a vendre
Une maison on bois, contenant onze 

chambres et divisée on deux logements avec 
grand jardin, hangar et terrain spacieux, 
numôio 692 et 694, xue St. Patrice, Ottawa. 
Bonnes conditions.

DECOUVERTE IMPORTANTE

DIPIl'OiEBlftE
ASn-lm'BIilERIÎimiK

Spécifique cont e ia Diphthèrie et'.au- 
tres maux de gvrgc, guérissant 

Consompsivr,. Bronchites et 
Rhumes.

LA DIPHTHERIA VAINCUE!
Aux ravages do celle maladie terrible et 

réputée incurable, ou a trouvé un remède 
oui n a jamais failli. L'expérience de plus 
ie dix années de a iccùs constants, et des 
centaines de certificats adressés à l'inven
teur par des porsoi ue.» notables et digues 

foi attestent V^ffici.. ité vi aiment étom- 
nante do ce remède.

Inventé et préparé pai !o
Du-.:t*üu N. LACERTE.

Lévis, P. Q.

de

AMERS CANADIENS
TBESOR DÛ--» HYPEFTIQÜE8
préparés aussi pu la . orne, en 
les pharmaciens .tou dépôt chez

EliZEAHfc
71 Rue Bvlton, Ottawa.

vente chez

4 janvier 1884.

li» Compagnie du Chemin 
«e Fer

Canadien du
f Bureau du SKORiTAre*.
1 Montréal, 11 Janvier 1884. 

-annuel sur le capital-ao- 
mpagnie, au taux de trois pour 
6e, garanti par l’arrangement 

avec le gouvernement au Ca- 
i dividende-intérêt semi-annuel

Le dividende semi 
lions de laco 
cent par ann 
intervenu 
nada, et un
suplémentaire, au taux de deux pour cent 
par année, déclaré par cette compagnie, for
mant conjointement un dividende semi-aa- 
nucl sur fe dit capital-actions au taux de 

Cinq pour veut par année
SERONT PAYÉS LS

LUNDI, 18 FÉVRIER 1884
aux actionnaires inscrits à cette date.

Des mandats pour la valeur do ce divi
dende, payables a la si ccursale de la Banque 
de Montréal, 69 Wall street, New-York, se
ront livré-» le et après le 18 février, au bu
reau des agents de la compagnie, MM. J. 
Kennedy. Tod a Cie, 63 William street, 
New-York, aux aciounaires inscrits comma 
résidents aux Etats-Unis et 
Tous les autres mandats 

ôme date, au b

inscrits corn 
)t en Canada, 
ont livrés, à la 

môme date, au buieuu de MM. Morton. Rose 
* Oie, Bartholomew Lane, Londres, Angle-

aeront
26 janvier, et seront rûd 
a. m. le samedi 23 févriei

'd*.

livres de transfert de la compagnie 
fermés à trois heures p.m., le samedi 

irts à 10 heures
février 1884 

Par ordre des directeurs,
CHARLES DRINKWATER.

Secrétaire.
uuimsmmgm

Chemin de îer dn Nord
A PARTIR DE

LUNDI, 27 Septembre 1883,
Les trains circuleront comme suit :

Mixte. Malle. Express

Départ de 
Montréal pour
Québec.........

Arrivée è. Qué-

Départ de 
Québec pour
Montréal.....

Arrivée à 
Montréal... . 

Depart de 
Montréal po. 
8t. Felix 1
Valois ..........

Arrivée à S.. 
Felix de V&-

3.00 p.m 10.00p.ir 

9.50 p.m 6.30 a.m

9.15 a.m lO.OOp.m 

6.30 a. in4 05 p.m

b. 15 p.m

lois 8.20 p.m
Départ de 8t.

ôîix deValois 
pour Montréal. 
Arrivée à 
Montréal.......

5.00 a.m

8.50 a.m .
11- Bur tous les Trams pour Passager* 

il y a de» magnifiques Chars-Palais et des 
Ghars-Dortoirs élégants sur les Trains 
Nuit.

Les trains du Dimanche partent de Mont
réal et Québec à 4 p. ra.

Les Trams circulent d’après l’heure ae 
Montréal.

En connection avec ie chemin de fer du 
Grand Tronc et ie chemin de fer Canada
Atlantic.

BUREAU GEN6R \L: Québec. 
BUREAU DES BILLETS: Nos. Uu 

Rue Saint-Jacques, et à l’hôtel Windsor. 
Montréal.

QUEBEC : Vis-à-vis l’hôtel Saint-Louis 
A. DAVIS,

Surintendant.
1er Bée. lit ta

I
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.* Ottawa et Hull, Lundi, 18 Février 18846e année No. 41' I
i

îriflee LE CANADAABONNEMENT! ANNONCES

Première in8ertion,.par ligne...#0.10
Tone lee lours .......
Troie fois par semaine 
Une foie la domaine...
A long terme, conditiNi»

Payable’d’avance, paifan.........SS,
do quatre mois.. 1.00
do un mois........  0.S8

Tdt. Hebdomanaire, par am......  1.00

0.06
0.00
04*A

î JOURNAL QUOTIDIEN

LA SOCIÉTÉ DE PUBLICITÉ, Propriétaire “RELIGION ET PATRIE"de faire place 
mpa qui nous

F# MOFFET, Secrétaire de la rédaction $t admlilgtrateir

*

m

M
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fPRESENTATION l\ AUTRE TEM SIGNAGE TEMOltiNAGli CONVAINCANTCHBONIOTE DP BAZAR rs^rn.
Je me suis démis l’épaule à la suit 

d’une chute, le 5 octobre 1881. Les da
teurs furent appelés, mais ne purent it- 
mettre mon bras à son état naturel. Aj r» t 
121 jours de souffrances atroces, j’alla1 à 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis,. r 
médecin réussit à me remettre le bras e: 
position, mais les nerfs étaient tellemei • 
contractés que je ne p uvais plus que pliti 
mon bras à ang e droit. Les nerfs j «. 
raissaient être en fil d’acier ; j’appliqva 
tous les remèdes ordinaires, de l’alcool e" 
du vinaigre, du Brandy et le l’ai met 
mais sans aucun effet marqué. Moi i 
avions une petite quantité de votre 
et liniment d huile. C’est le remède qui < 
donné les mei leurs résultats. Je ni ."a 
trouvé que dans une pbanv nie et en petit» 
quantité, et ayant demai aux pharito 
ciens pourquoi ils ne gara a .eut pas • e :t 
mède; “ Eh bien, me répond;reut-ils, nom 
ne savions pas que ce remède avail au 
tant de valeur. ” lis ont été tellement sa 
tisfaits de mon témoignage que JepuisiL 
en ont acheté et en ont vendu des

Jeudi soir, une centaine deper- 
réunissuient chez MdeLa charité, ce grand sentiment 

du cœur, s’est manifestée avec un 
entrain tout particulier, hier soir, 
au bazar.

Environ quatre-vingts convives 
se trouvaient réunies au banquet 
des protecteurs de l’Orphelinat Si 
Joseph, et après une halte de deux 
heures passées à l’Institut pour en
tendre une conférence sur la mu 
sique et des chants non moins 
attrayants, sont retournés dans la 
salle du bazar pour prendre part à 
un goûter aux huitres des plus suc
culents. Succès complet et bonne

Montréal. 29 janvier 1884.

Monsieur C. D. Giroux, pharmacien, 601, 
rue Notre-Dame ouest, Montréal.

Monsieur,
Je perdais mes cheveux abondamment 

depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en arrêter la chute, car j’avais essayé les 
unes après les autres toutes les prép 
lions sans obtenir le moindre bon résultat. 
J'étais aussi chauve qu’on peut le deve
nir en aussi peu de temps.

Sur votre recommandation, j'essayai la 
Valéria ; la première boite a arrêté com
plètement la chute de mes cheveux ; à la 
seconde ils ont c mmencé à repousser, et 
après en avoir usé trois boites de Valeria 
j'avais une chevelure aussi forte qu’aupa- 
ravant C’est un plaisir pour moi de pou
voir vous donner cette faible marque de 
reconnaissance et je conseille à tous ceux 
qui auraient le malheur de perdre leurs 
cheveux de se servir de La Valéria.

sonnes se 
Joseph Miller, et lui présentaient 
une magnifique montre en or, à 
l’occasion du 24e anniversaire de 

L’adresse a été lue

FAUTE I1 ,

t*
sa naissance, 
par M George Laprade et la montre 
présentée par Mde Napoléon La
marche. Les amusements, la danse, 
etc., se sont continués jusqu’au 
jour.

TROISIEM

45 CAISSES DE BIN
lSu\( caisses vertes )

22 CalsK©-i de Gin “ Rouge*,” 
8 do d’Eau de Vie Martel, 
16 do “ Bosquet du Bouche”

QUI SERONT VENDUS AU

ŒUVRESPETITE GAZETTE C’est égal, ce 
gnet, encore ni 
suis sûr, ne m 
moindre confia 
n’a rien de grave 
ce, on ne craint 
son adresse et

La Sprucine—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d’égale. 
Elle est entièrement différente d’au
cune aulrr espèce de composée de 
gomme d’épinette, que l’on vante 
tant aujourd'hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en
veloppe porte la marque de com
merce

En vente chez H. F. MacCarty et 
C. O. Dacier, Ottawa.

Ottawa, unt., lu Juillet 1880
Cher Monsieur,— ,]'ai beaucoup de plai

sir à recommander l’Eloxir de Down, pour 
les rhumes, la toux, et toutes les afïecti 
•les poumons, soit pour les enfants ou 1-s 
adultes, Nir j’en ai fait usage pendant dix 
i lanr ma famille, et avec le plus grand 
siu.iès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons que chaque 
famille devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte
ra de son usage. Tout à vous, John Hill.

Un bon remède.—Pour les cram 
pes, les douleurs dans l’estomac, 
dans les intestins, et pour les fris
sons, servez vous du Pain Killer de 
Perry Davis. Voyez l’annonce dans 
un j antre colonne

Pus de humbug—Encore un nou 
veau témoignage en faveur de la 
Valeria. Qu’on lise la lettre de M. 
Girouard, dans laquelle l’ex déput* 
de Kent, reconnaît que cette inesti
mable préparation lui a rendu la 
chevelure qu’il avait perdue. Avec 
une pareille découverte il n’y a 
plus lieu de rester chauve. Avis à 
tous les intéressés.

A ce sujet, il est bon que nous 
prémunissions ceux qui font usage 
de la Valeria contre la disposition 
générale à en employer plus que la 
direction l’indique. J1 est absolu
ment nécessaire de se conformer 
stiietement aux directions. L’excès 
est nuisible.

Avis aux hôteliers—Je vendrai, 
au prix coulant, d’ici au mois de 
mars, Vins rouge, blanc et Sherry, 
Brandy, Gin, Old Tom, Rye, en 
caisse et au gallon. Pour vous con
vaincre du bon marché, venez nous 
faire une visite.

N. A. Savard, rue Dalhnusie.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi
cile, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée.

—Après tout la nature est encore 
le meilleur médecin. Elle possède 
tous les secrets de la santé ; il suffît 
de l’interroger. La découverte du 
grand remède contre le rhume, ule 

{ sirop d’épinette rouge de Gray” le 
prouve surabondamment. Ce re
mède n’a pas son pareil pour la 
guérison des rhume, toux et extinc
tion de voix. Son bas prix le met à 
la portée de tous. Essayvz-le et 
vous serez convaincus. Eu vente 
chez tous les pharmaciens au prix 
de 25 et 50 cts. la bouteille.

recette.
On sait déjà qu’il y a lunch tous 

les jours, de midi à deux heures, et 
collation aux huitres, chaque soir,
à dix heures PRIX DU GROS DE

HUBERT LAROSE,
No 624, rue Notre-Dame ouest, 

Montréal.

iuai
tités. Mais comme je ne pouvais attemirt 
vu qu^e l’on parlait déjà de me mettre sou 
l’influence de l’Elher pour operer sur moi 
bras et détendre les nerfs. J’ai piûféi 
vous écrire immédiatement pour vous le- 
mander de menvover six bouteilles, n-,a. 
avant que la seconde fut épuisée, les r.orb 
ètaient détendus et je pouvais 
de mon bras avéc facilité et sans douieu, 

Permettez moi de vous dire que ».o' 
nous servons habituellement de votre ai 
nica et liniment d’huile comme remèc- 
pour les brûlures, écorchures, entmsei. 
maux de reins et en général pour toup
ies maladies externes et cela avec 
meilleures résultats qu’aucun remède r, 
peut donner. Mon médecin donne son et 
tière approbation à ce remède.

Votre tout dévoué,
Revd. D. Goohuk,

Pembroke, N. H.

est.
Après tout, je 

cuper de ce moi 
nulle envie de 
Plus tard, peut- 
rons. Pour le

Le dîner des membres des deux 
chambres fédérales, qu aura lieu 
demain soir, mardi, sera l'un des 
plus profitables aux orphelins. Un 
connait la généreuse disposition 
dans laquelle sont ces messieurs 
d’aider à l’orphelinat, soit en assis
tant au dîner ou en transmet
tant aux dames directrices leur 
obole. Un bon nombre ont répondu 
de cette manière à l’appel qui leur 
avait été fait.

Décidément j’ambandonne le 
Commerce de Mqueurs.SOCIETE

I.e Dr DUHAMEL étant obligé défaire 
une absence de deux mois pour remplir 
ses devoirs parlementaires, a induit le 
Dr F. W. Church, d’Aylmer, jeune méde
cin déjà avantageusement connu dans le 
district d’Ottawa, à se joindre à lui, pour 
la pharmacie et la pratique de ia prolos- 
sion médicale, lusqu’à ce jour le Dr 
Duhamel ne s’est pas occupé activement 
de la pratique de sa profession ; mais, dès 
aujourd'hui, on peu requérir ses services 
ainsi que ceux du Dr Church, le jour et la 
nuit. Ils seront en état de répondre à 
l’appel des malades dans la cité de Hull 
et les environs.

La pharmacie va être augmentée consi
dérablement, de sorte que le public y 
trouvera tout ce qu’il faut, à très pas prix.
No. 2180, rue Principale, Hall

Pris du nouveau bureau de poste.
Hull, 3 janvier 1884

me sor.i; d’autrea chiens 
que je cherche, c 
je trouve, c’est 1 
nières !

Si malgré ses 
ne parvenait i 
les auteurs de 1 

"Si > l’enfant, ou too 
renseignements ; 
la police sur let 
voulait pas qu'oi 
n’avait pas chere 

Afin de rempli 
sement son main 
se rendre à Orl 
par lui-même ce 
ment le père de 

—Qui sait ? st 
verai peut-êtie 
ducteur que je 
ment à Parts. B 
hasard, et je cou 

^ percevoir que je 
compter sur lui.

Quelques joui 
trait dans la capii 
Orléans. Il ne 
la ville où il vem 

fi mière fois. Mais
pas à la pensée < 
de voir ses monui 
peine si, en pasi 
regard distrait si 

» tue équestre de J
*ï ’ Or, voici ce qu 
„ 1 . à Orléans :

M. Liénard, le ] 
le, était mort p 
ment ; il y avai 
mois. La vêuvi 

■ avantages qui 1
faits lors de son 
basant sur un t 
faveur, avait e 
prétention de s’e 
te la fortune du c 
cédé.

Mais la justice 
venue de l’absent 
que de N. Lién 
constatée, le jug 
venu et avait r 
Plus tard la mais 
ce avait été vend 
te de succession 
et la veuve s’était 

^ j f te de verser entre 
notaire la part c 
venant de droit è

Oscar McDonell,
101, Rue RIDEAU,

LES CANADIENS de L’OUEST 

—Deux volumes in 8, de 800 

pages, avec 21 gravures—S3

OTTA WA.

Le banquet des typographes, 
dimanche prochain, promet d’être 
un véritable succès. Plus de cent 
convives, paraît-il, y 
On sait qu’en toute circonstance les 
typographes savent ee montrer, 

nos célébrations nationales 
aussi dans nos réunions

assisteront.
Ayant souffert du Rhumatisme peodan 

longtemps, on m’a conseillé de faiie J’e 
saie de votre Arnica et liniment d'hu. 
La première application me donna un soi 
lagement immedia , et maintenant je su; 
capabla d’agir à mes affaires, grâce à vol* 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. Dickison,

X
'dans 

comme
charitables. C’est l’obole du cœur, 
et voilà.

ïm
UN PARALLÈLE : LORD BEA- 

CONSFIELD ET SIB JOHN 

A. MACDONALD—Brochure 

politique—25 cents.

DORION & DELORME, 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

HO Rue Soarks et 569 Rue Sussex,
OTTAWA.

Nouveaux fonda de scènes variés, peints 
par les meilleurs artistes du Canada. 

Grands avantages pour les fêtes.
Une douzaine de Portraits.

Dissolution de SociétéPour donner une idée commei t 
s’exerce la charité, à Ottawa, nous 
constaterons l’empressement tout à 
fait remarquable que montre les 
protestants et les catholiques à 
aider l’œuvre des orphelinats.

M. Clemow, dès l’ouverture du 
bazar, s’est empressé d’envoyer une 
tonne de charbon pour sa part à 
l’œuvre ; M. McCullough a fait do 1 
d’un quart de tom e du même corn 
bustihle; M. Errait a meublé de 
chaises les salles du bazar et du 
banquet ; M. Boyden a fourni 
toute la vaisselle et la verrerie né 
cessaire, qui n’est pas une petit * 
affaire ; M. l’échevin Heney fournit 
le bois de chauffage. M Octave 
Latrémouille, épicier, a fourni 
tout le poisson nécessaire pour 1. 
dînor de vendredi dernier. Un 
grand nombre d’autres dons sont 
journellement fai.s par les familles 
catholiques pour défrayer les dé 
penses du bazar on pour fourni! 
les mets destinés aux banquets.

218 rue Si. Constant, Montréal.
En vente chez (1 • ). Dacier, rue Sussex 

Ottawa. Les soussignés annoncent que la société 
Philbert et Archambault, nemtres, tapis
siers et décorateurs, sera dissoute de con
sentement mutuel au premier de février 
prochain.

Tout argent dû à la société devra être 
puyé à M. George Philbert.

J. II. AJttlAJL,
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER

et VITRIER
i : MAGASIN DMITSCABINET SIZE,

et un cadre valant $1.00, pour
$8.00»

Photographies de toutes grandeurs, satis 
faction garantie, 

üne visite est sollicitée chez
DORION et DELORME,

No. 140, rue Sp 
569 rue Sussex, coin de la rue Rideau.

18 Oct. 1883.

LA VALLÉE DE L’OTTAWA 

—Etude
Marchand dk

PEINTURE
D'AUTOMNE ET D'HIVER sur gee ressources 

agricoles, forestières, miné
rales, ses chemins de fer, 

ses canaux, etc—Brochure de

i
ET DE VITRES,

526 RUE SUSSEX
O T t a:\vta

CHAPEAUX et CASQUES,
est des p us considérables et comprend 

tontes les nouveautés.
1».

Notre astoi liment est môme trop considé
rable, nous voulons le diminuer enM. Arial se charge de toute 

commande dans sa ligne d’af 
taires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa hou 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

Lotion Persienne 50 pages—25 cents.VEMUiNT A BON MARCHE.
La LOTION PERSIENNE est la meilleure 
—A--aration connue jusqu’à présent contre

MASQÜB, les ROUSSEURS, les BOUTONS OU
tout s autres maladies de la peau.

(Jette préparation ne contient rien qn> 
soit injurieux à la peau, et pour cette raisor 
est récommandée d’une manière spéciale 
comme une

Pas de bureau de toilette bien garni sans 
bouteille de LOTION PERSIENNE.

NOTRE ASSORTIMENT DE
j>r*p

CHEMISES
Les propriétaires tr< uveront 

un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

de toute description, est le plus considé
rable qui soit en cette ville.

Nos Prix sont des plus Populaires.
PHILEMON WRIGHT OU 

COLONISATION ET COM

MERCE DE BOIS—Etude 

sur les commencements de 

la vallée de l’Ottawa et sur 

commerce de bois.—

Un concert est en voie d’orgar.i 
sàfion pour la clôture du bazar, 
lequel sera hautement patronise, 
û après toutes les apparences.

excellente bàü de LUTTE.

17 mars 1883 la
VAK1ETE PRESQU’INFINIE DE

En vente chez tous lea pharmaciens. 
Dépôts en gros à Montréal,

MM. LYMAN SONS A Co. 
KERRY WATSON & Co 

H. SÜGDEN EVANS à Co

COLS,iPfli-o
sp!®>
m3milim pi miipm 9
Igf î| s-;® ï

P|||f||l|-j|| —|

CRAVATES,
MOUCHOIRS,

GANTS,
BAS,

CHAUSSETTES, 
LiNGE DE CORPS, btc.

Une élégante embarcation, riche
ment décorée, don princier fait pai 
un citoyen de la ville, M. Antoine 
Ratté, sera raflée à la clôture du 
bazar au profit des orphelins. Une 
liste est déposée dans les salles du 
bazar. Prix, 50 cts par billet.

Un joli petit vaisseau miniature, 
portant le nom de notre estimé 
estimé gouverneur, Lansdoxvne, sera 
également raflé à raison de 25 cts 
par billet. C’est un bijou d’archi 
tecturfe navale qui sera un très bel 
ornement dans un salon. Ainsi, 
qu’on s’empresse d’acheter quel
ques billets. Des listes sont dépo
sées au bureau du Canada et dans 
la salle du bazar.

Au revoir.

4 Jan. 1883.

sonA. PHILIPPE E. PANET, L. B.
25 cents.Solliciteur, Procureur, Notaire, etc 277, RUE WELLINGTON,

C. Gagné et Cie
i »

BUREAU :

Coin des Rues RIDEAU ET SUSSEX,
5 mars, 1883 laOTTAWA.

Entrée : sur la rue Sussex. 
1er juin 1888. 1 nard.u

LE CHEMIN DE FER CANA

DIEN DU PACIFIQUE- 

Brochure de 40 pages—25 cts

Mais on disai 
s’était fait la $ 
qu’au moment mi 
du commerçant, i 
paré de toutes les 
lières qu’elle avai

donné par le préaent que 
sera faite au Parlement du Canada à sa pro
chaine session, par le Très Révérend Joseph 
Thomas Dunamel, évêque d’Ottawa, d’un 
acte constituant la “corporation épiscopale 
catholique romaine d’Ottawa” en une cor
poration ayant pouvoir d’acheter des terres 
et d'emprunter de l’argent sur hypothèque 
et po r autres buts, et de donner à la dite 
corporation la propriété de l’Eglise du dit 
diocèse, et de confirmer toutes ventes, by

es et transports faits à ou pour la 
corpvration existante, et avec pouvoir d’ac
cepter des présents ou legs et de confirmer 
tous dons, présents ou legs faits à la dite 
corporation et généralement de lui conférer 
les mêmes pouvoirs et et privilèges dont 
jouissent les corporations de ce genre.

Bal demande

E. VEZINA
BIJOUTIER et HORLOGER

536, Rue Sussex,
OTTAWA.

CADEAUX DE NOEL ET
DU JOUR DE L’AV

^Assortira, nt complet de Bagnes, Annr aux 
Epingles, Boucles d'oreilles. Montn s 

en or et en argent
A MOITIÉ PRIX

ge fait à ordre bous le plu 
délai à des prix modérés.

AGENT pour la célèbre montre Waltl >.

I

CHEMIN DE FER INTERCQLDNIALX. ire.; A__ -
Les choses éta 

que Gabrielle a 
léans, on n’avail 
parler d’elle. On 
lement qu’elle étt 

L’inspecteur d 
ressait trop viven 
le pour ne pas éc 
lui racentait avec 
attention. En < 
était très-sérieux.

Bien qu'il n’af 
'* I ‘ chant Tévéneme: 

il s’applaudissa 
I l’heureure idée d 

^4 ge d’Urléans.J Oabrielle ignorai 
4 _ son père et ne ] 

naturellement, qt 
ce décès, elle ava 
plus on moins im 
cher.

—Voilà ce qui 
dire le jour où je 
pensait-il.

Oette fois, c’est 
rect qn’il allait r< 

j _ ne nllë. Ne d 
” ~ cherchant qu’à 1 

, était enchanté.

82—ARRANGEMENTS D'HIVER—83p. c. Aui.tiit tm A partir de LUNDI, le 4 DECEMBRE, 
lea trains voyageront tous les jours (di
manches exceptés) comme suit :
Départ de la Pointe Lévis....
Arriveê à la Rivière du Loup 

Trois Pistoles....
Rimoustli.............

AUX CANADIENS-FRANÇAIS
EMI TRÈS—Discours pronon

cé à Lowell, le 4 octobre 1882

it» PSif-JW
TAILLEUR MILITAIRE fl.Syl

4 MJ
UT I u IJ

8.10 a. m. 
...«12 55 p. m, 
.... 2 05 p. m. 
.... 3.49 p. m. 
... 8.35 p. m. 
..... 9 15 p. m.

......««...11,17 p. m.
......12,52 p. m.
........ 4.00 a. m.
......« 7.30 a. m.
......«12.45 a. m

OTTAWA

Habillements, une spécialité, au magasin ^ 
militaire de Broadway, 2?-

133 rue Sparks, Ottawa.

" Lee messieurs désirant avoir un habille
ment complet devraient rendre une visite au 
magasin militaire Broadway où les étoffes 
dans les meilleurs goûts vienneut d’être
reçues.

O’GARA et REMON,
Agents pour les requérants. 

Daté à Ottawa ce 4me jour de janvier 1884.

do
do

Gampbeillon«
Dalhouaie.
Bathurst.
Newcastle....... .
Moncton...........
Saint Jean.......
Halifax..............

Le train s o. race r<l : à "la Courbe 
-les Chauiiiuiu u.eu ie train du Grand- 
Tronc quittant Montréal à 10 p. m.

Les trains d’Halifax et Saint-Jean se 
endent à destination le dimanche.

Les trains quittant Halifax à 2.45 p. m.
Saint-Jeân à 7.25 p. m., arrivant à 

Montréal à 6 05 a. m. en se ^accordant à 
a courbe des Chaudières avec le Grant 
froTC à 9.23 p. m., restent à Campbelltor- 
le dimanche,

Le char Puliman qui part de Montréal 
les lundi, mercredi et vendredi se ren i 
directement à Halifax, et celui qui ^arl k 
mardi, le jeudi et le samedi se rend a 
Saint-Jean.

Pour billets et tout arrangement cou 
cernant le fret et les passagers, s’adresser!

R. C. W. MacCUAIG

do
E. 17E2IITA,am\L

i>rs ptrvnKs.

do
J*: do Porte volelne da VARIETY HAI J.,

1er dec,
16 j. 2m

do
do

FOURRURESdo
<lo

89- On peut se procurer ces 

publications en faisant parvenir 

le prix au bureau du Canada

Est donné par le présent que demande se
ra faite au parlement du Canada à sa pro
chaine session par le Révérend Narcisse 
Zéphyrin Lorrain, évêque de Cythère et vi
caire apostolique .e Pontiac, d’un acte 
constituant la “ Corporation épiscoi ale es. 
tholique romaine du vicariat apostodque de 
Pontiac” en une corporation ayant pouvoir 
d’acheter des terres et d’empr nier de l’ar
gent sur hopothèque et pour autres buts, et 
ae donner à la dite corporation la propriété 
de l’Eglise du dit diocese, et de confirmer 
toutes ventes, hypothèques < t transports 
faits à ou par la corporation existante, et 
avec pouvoir d’accepter des présents ou legs 
et de conffrmer tous dons, présents ou legs 
faits à la dite corporation, et généralement 
de lui conférer les mêmes pouvoirs et privi
lèges dont jouissent les corporations de ce

2AI*ï AiLLAILP. C. AUCLAIR, Prop. 
133, rue Sparks.

Le public d’Ottawa et de ses envi 
invité à venir examiner notre 
contenant ce qn’il y a de plus 
de plus élégant en fait de

IWANTE1UX ET DOLMANS,

nouveau e
irtiiDE PERRY DAYÏS.

ÆDRIS INTERIEUREMENT 
guérit la Dyssenterie, le Cht lu- 

la Diarrhée, les Crampes et les LVâ 
leurs d’Estomac, les maladies du Ft 'i 
la Dyspepsie, les Indigestions, 
Rhumes Soudains, la Toux, etc

Employé à vexterieur

il guérit le Panaris, les Ençe 
lures, les Entorses, les Ulcères, le 
Brûlures, la Rhumatisme, le Neural 
gies, les Douleurs dans les Membre 
et les Jointures, etc., etc.

Première qualité de draps noirs anglais 
venant d’être reçus au magasin milita.re 
Broadway. Ces draps seront spécial 
peur habits de cérémonies et la 
I#ace pour lea avoir est chez

P. C. AUCLAIR 
133, rue Sparks.

ement
meilleure

en Seaisxin et doublés en fourrures, pou 
dames.

Une spécialité de garnitures de fourr rcs, 
Manchons, Gants, Obapeaux, Casques et 
mitaines.

Le plus bel assortiment qui existe 
Ottawa, dans lequel on n’a que l’embarras 
du choix. Les prix sont toujours les plus 

bas, chez

d’hiver deHabillements et pardessus 
mière qualité, vendus à 10 pour cen 
moins que les plus bas prix ordinaires au 
magasin militaire Broadway, 133, rue Sparks
(/ttawa-

pre- 
t de

H. L. COTEDonnez vos commandes pour habits do 
nftf-nniiii au n agasin militaire Broadway, 
•I la meins cher de la ville.

genre.
O’GARA it REMON, 
Agents pour lee requérante.En vente chez tous les Pharmacien- 

25c. et 50c. la Bouteille. 
WPrencz Garde aux ïmîtattons.^

D. POTTINGKR,
Surintendant générai, 

Ottawa. 19 Déc list

P. O. AUCLAIR, propriétaire, 
1*, RUB SPARKS, OTTAWA 

17 Jim. W.
128, Rue Rideau.

Sept. 18$
Daté à Ottawa ee 4e jour de janvier 1884. 

IS jae,la la1 an. 8 ».i

NLE CANADA, 16 Février 1884



tons ses déboires, il éprouvait 
une satisfaction.

Il ne voulut pas quitter la 
ville sans avoir vu le notaire 
chez lequel était déposé l’hérita
ge de Gabrielle. 
matériel le reçut d’autant mieux 
qu’il lui donna l’assurance qu’a
vant peu il lui ferait connaître 
l’adresse à Paris de mademoisel
le Liénard.

L’agent de police avait la dis
crétion de son métier. Malgré 

questions que lui fit le notai
re, il ne lui dit rien des malheurs 
de la jeune fille.

Le soir, il reprit la route de 
Paris.

Le lendemain, il alla porter 
son rapport à la préfecture de po
lice. Il avait passé une partie 
de la nuit à le rédiger. Ce rap 
port était l’aveu, humiliant pour 
lui de son insuccès. Mais s’il n’a
vait pas réussi, il eut an moins 
cette consolation d’apprendre 
que les plus habiles parmi ses 
collègues n’avaient pas été 
mieux favorisés que lui.

D’après ce qu’il entendit dire, 
il comprit que la ténébreuse af
faire d’Asnières allait être de 
nouveau abandonnée.

—C’est bien, se dit-il, quand 
il fut so-ti des bureaux de la 
préfecture ; mais je ne l’abandon
ne pas, moi ; je la poursuivrai 
quand même. Seul, j’irai jus
qu’au bout.

Il faudra bien que je parvien
ne un jour à pénétrer ce mystè
re. En attendant, je vais dès 
aujourd’hui, me mettre à la re
cherche de mademoiselle Gra- 
brielle ; je me donne trois jours 
pour la retrouver.

Bonn* nouvelle* pour Hall

Je vendrai mes huîtres d’ici jus- 
qu'àprès le carême pour 35 centins 
la pinte. E D Seguin.

Bloc Poulin, rue Principale.

CHAS DESJARDINSF s;v XX. la EST O IT r HUILE1 DUCOUX*
DOCT"

HUILE DE FOIE DE MORUE
iodi-Ferrée tu Çaimpuai et ni Ëcirces a’üraigei Aièm

No. 7 RUE E LIG I N,FAUTE ET CREE1
OTTAWA.

L’officier mi-
« AGENT D’ASSURANCE

sur la VI E et contre le FEU,
Cité et District d’Ottawa.

forme l’Huile de yole de Morue, le Fer, le Quinqulns et le 
Sirop d'Hoorcee d’Orsnge» Amère».

Lee éléments qui entrent dans la composition de ce produit 
expliquent suffisamment son tmraeueu micc** et 1’augmentalloa 
constante de sa consommation prouve on ne pout mieux qu’il 
est pourvu de toutes lus qualités nécessaires pour guérir 1’ 4 né- 
mte, la Chlorose, les Mala ties de Poitrine, les Bronchites, Rhume» 
Catarrhes, la Phthisie et toutes les Affections Scrofuleuses.

t»ee Médecins les pins éminents recommandent toal 
particulièrement oe médicament, d*unu odeur agréable, 
sans mauvais goàt et do-ut l'usage est facile,économique.

PIS DK HUMBUG !
TROISIEME PARTIE

La Valeria continue d’opérer des cures 
étonnantes. C’est incontestablement le 
meilleur remède connu pour empêcher la 
cljute des cheveux ou les faire repousser.

Le dernier témoignage, spontané comme 
tous ceux qui ont déjà été publiés, vient 
d’ôtre expédié à MM. i aviolette et Nelso , 
pharmaciens de Montréal, et agents en gros 
de cette préparation. Il est de M Girouard, 
ex-député de Kent, Nouveau.Brunswick. 
Le voici.

. aSScourAssise riprébixtésb:
(Suite)

C’est égal, ce M Octave Lon
guet, encore un faux nom j’en 
suis sûr, ne m’inspire pas la 
moindre confiance. Quand on 
n’a rien de grave sur la conscien
ce, on ne craint pas de nommer 
son adresse et de dire qui on 
est.

Après tout, je n’ai pas à m’oc
cuper de ce monsieur, et je n’ai 
nulle envie de courir après lui. 
Pins lard, peut-être, nous ver
rons. Pour le moment, j’ai 
d’autrea chiens à fouetter ; ce 
que je cherche, ce qn’il faut que 
je trouve, c’est la femme d’As
nières !

Si malgré ses efforts, Morlot 
ne parvenait pas à découvrir 
les auteurs de l’enlèvement de 

> l’enfant, ou tout au moins des 
renseignements pouvant mettre 
la police sur leurs traces, il ne 
voulait pas qu’on pût dire qu’il 
n’avait pas cherché partent.

Afin de remplir consciencieu
sement son mandat, il résolut de 
se rendre à Orléans et de voir 
par lui-même ce qu’était réelle
ment le père de Gabrielle.

—Qui sait? se dit-il, je trou
verai peut-êtie la-bas le fil con
ducteur que je cherche vaine- 

; ment à Paris. Et puis, il y a le 
hasard, et je commence à m’a- 

I percevoir que je dois beaucoup 
compter sur lui.

Quelques jours après, il en
trait dans la capitale de l’ancien 
Orléans. Il ne connaissait pas 
la ville où il venait pour la pre- 

|K mière fois. Mais il ne lui vint 
pas à la pensée de la visiter et 
de voir ses monuments. C’est à 
peine si, en passant, il jeta 
regard distrait snr la belle 

TU’ j tue équestre de Jeanne d’Arc.
" Or, voici ce qne Morlot apprit
„ ’ . à Orléans :

M. Liénard, le père de Gabriel
le, était mort presque subite
ment ; il y avait de cela cinq 
mois. La veuve, malgré les 
avantages qui lui aveient été 
faits lors de son mariage, et se 
basant sur un testament en sa 
faveur, avait en l’audacieuse 
prétention de s’emparer de t ou- 
te la fortune du commerçant dé- 

i cédé.
Mais la justice avait été pré

venue de l’absence delà fille uni
que de N. Liénard ayant été 
constatée, le juge de paix était 
venu et avait posé les scellés 
Plus .tard la maison de commer
ce avait été vendue. Un comp- 

1 te de succession avait été établi 
et la veuve s’était vue contrain- 
te de verser entre les mains d’uu 
notaire la part d’héritage reve- 
venant de droit à Gabrielle Lié- 

’ 4 nard.
Mais on disait que la veuve 

s’était fait la part du lion et 
qu’au moment même de la mort 
du commerçant, élle s’était em
paré de toutes les valeurs mobi
lières qu’elle avait fait disparaî-

La Citizens, DE MONTRÉAL, 
La Northern, Go. ANGLAISE, 
La Caledonian,
La Phoenix,RES les do

do

M3Capital et Actif Réunis Déf»ôi général à Pins ; Dr DUCOUX, 209, rae St Deiii

OBouctouche, N.B., 4 janvier 1884. su delà de

«SL $40,000,000

ASSURANCES SOLLICITEES,
AGENT FINANCIER de 

PLACEMENTS et COURTIER.

ACTIONS de Banques et de Compagnies 
incorporées, achetées et rendues pour ar- 

ît et sur marge.

EMPRUNTS négociés pour narticuliers, 
Corporations Municipales et Scolaires, Fa- 
briq es it Eglises à des condition» très 
avantageuses. Taux d’intérêt réduits:

ARGENT placé sur garanties de première

j LES capitalistes 
tage à correspondre ar -c

M. Chas Desïardins,
Block de l’hôte' Rnssell.lrue 

Sparke, Ottawa.

de Commerce et Droits d1 Auteur

A Québec t IP Eil. If O HIX db </*•,
P h wmacrtene-Chimlstae, 314 rue St-JosuxxIE lyMM. Laviolette et Nelson, 

Pharmacie
Montréal.

MÉDICAMENTS DOSIMÉTRIQUES BURGGRAÈVe'-CHANTEAUDAuriez-vous la bonté de m’envoyer 6 ou 
boîtes de la Valeria. J’en ai fait usa 

: une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux sont repoussés très épais Plu
sieurs ici ayant été témoins que cette pom
made m’a donné une nouvelle chevelure 
désirent en faire l’expérience. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveur 
de la Va

12
Granules préparés tree !<s Alcaloï des et les Produits ohlmtqnoi 1rs plus purs. Mis que : 

iceiltlne, Strychnine, Hypuhmini Digitaline, Morphine, Qaasine, Ssünr* de Cûldna, et*.

SEDLITZ-CHANTEAUD
Votre tout dévoué,

G. A. Girouard,
Ex-député de Kent.

La Valeria a déjà obtenu un débit im
mense. Les commandes arrivent de tou
tes les parties du Canada et des Etats-t nis 
Il n’y a plus lieu de rester chauve avec 
une pareille découverte.

A vendre chez tous le- pharmaciens.

Purgatif Salin, Rafraîchissant et Dépuratif 
Le SEDLlTErCHANTEA UD est incontestablement le proaull le plue beau 

et le plus utile de la pharmacie nodorne ; c’est un sel neutre purgatif d’une saveur 
tres-douce et d’une efficacité certaine pour combattre la Const pation et entre
tenir la fraîcheur du sang.—Sou emploi Journalier est surtout utile aux Goutteux, 
aux Bimmatlsante, aux personnes d’un tempérament lan^alu, ;.ortéos aux 
Congestion» cérébrales, aux Vertiges, Migraine» ou sujettes aux Hémor- 
rhoïdes, Embarras gastriqv. i«, etc.

3*** OH. CHANTEA.IJD, Pharmacien, Commander r o Isabel's It Catholique,
est le seul Préparateur des Véritables Médicament» dosimétriques.

Se méfier des CorLtrefeiçoruB.
Dépôt Général : Si, me des Francs-Bourgeois, PABIS

Dfpdkiru à Québeei »' aa. XIOBXW *. C", Ftarmlclin-eil..:. e. M. ni Silit-Jlll.

trouveront leur [avau-
VS de L’OUEST

nés in 8, de 800 

1 gravures—$3
Q&En vente chez C. O. Dociei, 

pharmacien, rue Sussex, Ottawa.
KlirqueB 

gistrés. 
1er déc.UNE CUBE BTO.NiANTK

Le FER SMSniS'" 
BR A VAIS ÏÏSiKSÏ

santé on IriV .

QUAND

Magasin & Meubles
DU

L. G*i xTTON,

1 Je, soueigné, déclare avoir perdu complè
tement la c nevelure il y * deux ana. Pen- 

a deux ana, j’ai eaaayé tous lea remè
des pussihha, maie sans succès. En voyant 
l’am.Tnco de la “Valeria’’ dans la “Miner
ve,” i eus -a curiosité de m'en servir 

J’en achetai une boite chez MM. Lavio
lette 'ît Nalson. pharmaciens, rue Notre- 
Dame. (’ eat M. Laviolette lui même qui 
me 1 h veu-lue, et il pourra attester que j’é
tais alors- il y a environ six mois—complè-, 
temeut chauve. Je me suis servi d'une seule 
boite et el‘e a suffi à me rendre ma cheve
lure d auliefois, un peu plus claire cepen 
uant. I s cheveux étaient plus fine. Tous 
ceux qui n>e connaissent sont comme moi 
émet veillés du résultat.

Je puis gardien de la barrière de 1» Côte 
Saint Antoine. et je serai heureux de don 

nve ae tous les faits que je viens 
X tous ceux qui voudrout se ren- 

donne ce cer
ment, en justice et en recon- 
r l’auteur de cette merveil-

Le plusgrand remède Américain 
contre le RHUME. LA TOUX,, U AST H 
ME, LA BRONCHITE, U EXTINCTION 
DE VOIX, L'ENROUEMENT ET LES 
AFFECTIONS DELA GORGE.

Prèparo avec la meilleure gomme d’épi 
nette rouge (goût délicieux) balsamique, 
adoucissant expectorant et tonique Su
périeure à n''mporte quelle médecine 
offerte pour la guérison des affections 
ci-dessus énumérées. Combinaison scien
tifique de la gomme qui suinte de l'épi 
nelle rouge—sûrement la gomme brûle 
du plus grand prix 
médecine.
Tout le 

monde a

iou .e temps.

/ p CCD ne produit r.' c. ampea, 
LU ren ni tfiriguedeVcviomnc, 

ni diarrhées, ui consti
pation.

E: LORDBEA- 

ET SIR JOHN 

à LD—Brochure
BRA VAIS

Entrepreneur Uenblicr, Menuisier,

Le FER tfani!
«MWZIgBKt®

/ n CCD est lc moins cher do-, fcr- 
LU iCn rugineuxpuisqu'il? eon 

D D A !/ A / O entier dure un moi5 a sir 
Olin VnfO semaines; le Iran mont 

reviculdoncàiscei imes 
par jour.

Le FER ne noircit jamais
BRA VAIS
Un prospectus détaillé accompagne 

chaque flacon.
Dépit dans tontes les tonnes Pharmacies.

B»» 530, Un ; t ,aS X, Ottawa,Xcents.
M, GRATTOv e-t toujours heureux d'en 

treprendre quelque travail que ce soit,LA LOCATAIRE PARLE

Après avoir laissé la malle 
contenant ses effets chez un mar
chand de vin, comme nous l’a
vons raconté, Gabrielle se mit 
aussitôt en devoir de chercher 
un logement. Elle passa suc
cessivement devant plusieurs 
hôtels sans penser à entrer. Elle 
éprouvait une sorte de crainte 
qui la faisait reculer. Alors el
le poursuivait son chemin; mar
chant lentement, en continuant 
à regarder à droite et à gauche. 
C’est ainsi qu’elle parcourut 
plusieurs rues qui aboutissent 
à l’avenue de Clichy. Le temps 
se passait et elle commençait à 
se sentir fatiguée.

—Il faut pourtant que je me 
décide, car la nuit ne tardera 
pas a venir, se dit-elle.

A ce moment elle se trou
vait dans la cité des Fleurs.

Soudain, ses yeux tombèrent 
sur un écriteau sur lequel elle 
lut : Jolie petite chambre meu
blée à louer.

Elle examina la façade de la 
maison, qui avait une assez bel
le apparence, et n’eut pas de 
peine à reconnaître que ce n’é
tait ni un hôtel, ni une maison 
meublée.

—Oui, pensa-t-elle, c’est là 
j’aimerais demeurer.

Cette fois, elle n’hésita plus 
Elle entra dans la maison et s’a
dressant à la concierge :

—Madame lui dit-elle, je viens 
pour la chambre meublée qu’il 
y a à louer dans votre maison.

La femme la regarda dans les 
yeux, puis ayant probablement 
jngé qu’elle n’avait pas affaire 
à une de ces créatures qu’on ne 
saurait recevoir dans une mai
son bien tenne, elle demanda ;

—Est-ce pour vous que vous 
voulez louer?

—Oui madame.
—Vous êtes seule?
—Seule.
—Comme vous êtes pâle ! Est- 

ce que vous êtes malade ?
—Non, je me porte bien main

tenant ; mais je sors d’une lon
gue et douloureuse maladie

—Ca se voit Vous êtes ou
vrière ?

—Oui.
—Où travaillez-vous ?
—Nulle part, en ce moment. 

Maie je sais travailler ; je ne se
rai pas longtemps, je l’espère, 
sans trouver de l’ouvrage. Heu
reusement, je possède une peti
te somme d’argent qui me per
mettra d’attendre un peu.

U suivre.!

Construcliop et .ferai™ à Maisonspour les fins de La
Meubles de toutes sortes pour, Cham

bre à coucher, Salon et Salle à 
manger.

Le tout exécuté avec soin, par 
compétents, et à

Dans celte 
prépara
tion la 
gomme ne 
se sépare 
mmais et 
ses propri
étés anti
spasmodi
ques, bal
samiques,

ner 1h pro 
d'attester 
seiguer. Je 
propi o 
nais.-ai

E L’OTTAWA tificat de mon
dos ourrien

.ouverte.déc.ses ressources 

estières, miné- 

emins de fer, 

c—Brochure de 

ente.

DES PRIX 1RES SiODERÈS.les dents.PIERRE II A MF. 4un 1er Del. 1883 taMontréal, 23 Juillet 1883.
Pusta-

cas de ma
ladies des 
poumons.

AVISAU CLERGE
AVIS PUPLIC est donné par le p: 

qu'une demande sera faite au Parlera 
sa prochaine sesaiui 
constituant la Compag 
fer de Vaudreuil et Près 
LACOSTE, GLOBBNSKY, BISAILLON & 

BROSSE AU, 
Avocats des requérante.

Montréal, 14 novembre 1833.

ent, *
u, pour obtenir un acte 

nie du chemin de 
cott

0TTAW1 PLATING WORKS ,, ranles et 
10 niqu e st

voientToute espèces d'ornements d’église, tels que 
VASES, Ce sirop,‘I gu

ment leurs 
patient s
PhYi tie

Pour les meilleures ferronneries à bon mar
ché, allez chez,

McDougall <e cuzner
Le plus ancien magasin de ce genre à 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne de la
CROSSE TARRIERE,

Rue Sum, et coin de la rue Duke,

CALICES,
PA TENES,

CIBOIRES,
CRUCIFIX, 

OSTENSOIRS, 
BURETTES, 

ENCENSOIRS 
CHANDELIERS, 

Et autres ornements d’autels.

avec soin 
à une basse 
températu
re contieti>i .VÜfe&'i"':

FRIGHT OU 

ON ET COM- 

BOIS—Etude

iantit è 
la meil- 
ire gom-

e t
prescrivent 
une infu
sion faite 
des bour
geons d'é- 
pi nette

Son efficacité remarquable dam le 
soulagement de certaines formes de 
bronchite, et son effet pour ains idire 
gdscifique dans la guérison des rhu
mes obstinés sont maintenant connus 
du public en général.

AVIS AUX ENTREPRENEURS.CHAUDIERES, OTTAWA,
Et à MATTAWA, P.Q.

On recevra à ce bureau, jusqu’à MER
CREDI, le Gôme jour de murs, prochain, 
inclusivement, des soumissions cachetées 
adressées nu soussigné, et portant la sus- 
cription1'Soumission pour Halle d’Exer- 
cices Militaires, Québec," 
tion et l’achève
Halle «l’E • ei-clee Hlliialre a 

<1 iocl.ee. •

tencements de 

’Ottawa et sur 

e de bois.—

Calices et Ciboires dorés au 
vermeils, une spécialité.

Le seul établissement de ce genre à Ottawa

J. F. G ARROW,
170, RUE h PARKS

Ottawa, 29 janvier 1883.

MCDOUGALL t CUZNER.
31 Octobre 1883. I»

JOS. SENEGAL.
Entrepreneur de Pompes Funèbres

•tir 26ô et 261 -»
RUE DALlIOllNIE, 

OTTAWA,

onetruc-
eraent -1 une

Vendu par tous les pharmaciens respec
tables. Prix 25 cts. et 50 cls. la bouteile.

Les mots “ Sirop de gomm* d'épmelle 
rouge de Gray ” constituent notre marque 
enregistrée de dommerce, nos enveloppes 
et étiquettes sont aussi enregistrées.

la. On pourra obtenir an Ministère des Trav 
Publics à Ottawa, et su bureau de Poste, 
des formules de soumission • t le devis, à 
commencer de Vendredi le 15 du mois cou-

Les soumissionnaires sont avertis 
leurs offres ne seront point prises en 
délation si elle ne sont faites sur les 
les, dont les blancs devront titre con 
blement rempli , et i elle.- ne portent 

signatures.

Poudres de Condition d'Aleiandet
ISOULES POUR les ROGtfON* A Vétablissement le plus grand et le 

plus complet de la province 
d'Ontario. forma-KERRY WATSON Sc CO.st *u: ass

5 FER CANA- 

ACIFIQUE ■ 

pages—25 cts

Pharmaciens en gros,
Seuls propriétaires et fabricants,

Montréal.
MEDECINES CELEBRES Le seul établissement de ce genre 

da :s la ville où vous pouvez vous 
procurer tous ce qui est nécessaire 
pour le décord des chambres funèbres 

Les personnes donnant leur com
mandes au moins DEUX HEURES 
avant le départ du train ou du ba
teau peuvent avoir confiance qu'elles 
seront servies à point.

Un barbier de première classe est 
engagé pour 1 usage des demandes. 

On peut sradn sser chez M. 
mit comme le jour.

propres
On devra envoyer avec la soumission un 

chèque de banque accepté, fait payable à 
l’ordre de l’honorable Ministre des Travai x 
Publics,pour une omme égale à cinq pour 
cent du montant de lu soumission. Ce 
chèque sera confisqué si le soumissionnaire 
refuse de signer lc contrat sur demande de 
ce faire, ou ail ne le remplit pas intégrale
ment. Si la soumission n'est pas acceptée, 
lc chènue sera remis uu soumissionnaire.

Le Ministère ne s’engage à accepter ni la 
plus basse, ui aucune des soumissions.

Par ord c,
F. H. ENNIS, 

Secrétaire.

POUR LES
nov. 1882 6mCSHte’V'H.iaLXE

PAUL T. C. DUMAIS,Agent a Ottawa :—C, STBATTON.
Coins des rues Dalhousie et Saint-Patrick. Arpenteur de la Puissance et de la 

Province de Québec.
Explorations et arpentages faits à la de- 

manne des propriétaires de limites, de 
fermes et de terrains miniers, ainsi que 
plans et journal d’arpentage (Field Books).

Bureau : 23 rue de T Ejtlise, Ottawa.

ire. i VIS.—Les médecines ci-dessus, cèle 
bres dans tout le Canada pour leui 

efficacité ne se trouvent que chez M. C 
STRATTON. Je mets donc le public ei 
garde contre les contrefaçons.

Les choses étaient là. Depuis 
que Gabrielle avait quitté Or
léans, on n’avait plu? entendu 
parler d’elle. On supposait seu
lement qu’elle était à Paris.

L’inspecteur de police s’inté
ressait trop vivement à Gabriel
le pour ne pas écouter ce qu’on 
lui racontait avec la plus grande 
attention. En effet, tout cela 
était très-sérieux.

Bien qn'il n’apprit rien tou- 
'* I ‘ chant l’événement d’Asnières, 

il s’applaudissait d’avoir en 
I l’heureure idée de faire le voya- 

ge d’Orléans. Evidemment, 
I Gabrielle ignorait la mort de 

« _ son père et ne pouvait savoir, 
T naturellement, que, par suite de 

ce décès, elle avait une somme 
plus ou moins importante à tou
cher.

Senécal la

TS-FRANÇAIS 

iscours pronon- 

4 octobre 1882

T. ALEXANDER Pilules de Noix Longues Cor osée*0 Nov. 1882 la

ERNEST DES HOSIERS
AVOCAT

Block de l’Hottl Russell
Bue SPARKS, Ottawa

Ministère des Travaux Publics, 
Ottawa, 4 Février 1883.L. À. Olivier De üTcGALl

Recov : ’ tes arSTT

Sirop des Enfants do Dr Coderre
__ rop est prép»-

rée avec l’approDa- 
SHSjKMx tion ^eB professeur* 
* do l’E oie de Méde-

cjne , (je Chtrui* 
gie de Montréal, 

LF .nité de Médeci* 
SéDeII1'* d® VUniversité 
jSfe'bi Collège Victoè 
Mm».
'48/ Le iiropde» «ni 
rfftmj fanta est supèriem 
Ià ou tea les prépe» 
/ rations calmantes 

otiurtes aux raôrci 
de famille pour conserver la santé de leuii 
enfants; u pent être donné avec la plie 

rande confiance aux enfants dans les cas 
suivants: Colique. Diarrhée, Dyseenteric, 
Dentition douloureuse, insomnie, Toux. 
Rhume, Coqnelucli», etc.

Demandez le Sirop du Db Godsbbs et 
n’en achetez point d'antre.

En vente par toit le Canada et les Etats

AVOCAT.
Pour la gnér 
son certaine d 
tontes les afle< 
tions bilienser- 
torpeurdu foi' 
maux de têv. 
in di ges tious 
étourdis.»

Bureau.—Encoignure des rues Rideau et 
Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.

ARGENT A PRETER 
Ottawa. 3 janvier 1883

! Ce sii
M. Ernest Desrosiers suivra les cours du 

district d’Ottawa.
11 fév. 1884 * HlCâVX-e procurer ce* 

lisant parvenir 

du Canada

i» emcii| 
toutes let 

le mauvais fonctionne-J. A. POJIIA VILLE,
BOUCHER,

Etal No. 14, Marché By,Ottawa j IJ OUT BRI E g

ses causés par 
de F estomac.

Ces pilules sont fortement recommandé* i 
comme étant nn des plus sûre et des plu- 
efficaces remèdes contre les maladies plut 
haut mentionnées. Elles ne contienneu 
pas de mercure ni aucune de ses prépara*

Bloc de Motel Russell, me Sparks,
Ottawa. quel cas, elles ne contiennent aucune dt

M. C. H. DOÜCET a traoeporté son ate- ce. eobitonces délétère, qal pourraient u 
lier d'orfèrerie du maguia de bijouterie de nni™ préjudiciable, à la .ante de. enfann 
M. Laporte au bloc Hu.aell, rue Sparka, et 2rU ’H® Pcn,0Illl,c9 ègéee. Le. Pilule, p» 
il exécutera .ou. le plu. court défiai tonte N»nt p” °™ CoMPosâxa, oa McGxl., 
co mande telle qne baguea Boucle. d'O- préparée, avec «un, avec un extrait cor. 
mille., Anneaux, iningle., Ôbaiue., Croix centré tiré de la noix longue et rombln 
en or et en argent Ÿourt ouvrage, garanti «ec#antre, principe, végétaux, de me- 

i * b«.Fix- U»-rente «LU. ^MVpSn'iw etoma'cb^w J^u'Fprt! 

C. H. DOUCfîT, sent offertes au public.
7\ 7* B. 1. MottALl, Chimiste,
Propriétaire Msstréai,

hüüVLLLfc itiANüF«CfoRt

A toujours à son Etal nn 
complet de assortiment

Viandes de premier Choix,
Telles que BŒUF,

MOUTON,
VEAU

—Voilà ce qne je pourrai lui 
dire le jour où je la retrouverai 
pensait-il.

Cette fois, c’est un service di
rect qn’il allait rendre a lajeu- 

u „ ne fillë. Ne demandant, ne 
" r cherchant qu’à lui être utile, il 

. était enchanté. Enfin, à côté de

AàNÏAC,
LARD 8AH

LARD FRAIS, 8AUCIS3BS, etc., «te.,
A des prise qui déAcnt toute eompe 

tilion.

Unis
PRIX, «5 Cia. JLA r jUTEILLB,

de ni propriétaire,
B. à. BoGaliE, Chimiste.

Montrés*
—Rappeliez vous que je tiens 

toujours le Porter au gallon
N. A. Bavard.

Une visite est sollicitée. 
Ottawa, H men HN 1883.Zftr. Il lut la.la

-

!
LE OANADA. 18 Février 1884

' 1

SIROP

GOMME

D'Pl NETTE

ROUGE

DK

GRAY.

'iBS
S
-

«V

V



Grande Vente à SacrificeAVIS SPECIAUX N'OUBLIEZ PAS LECUEILLETTES OU REPORTERTAPIS, TAPIS etc.

ÜAISONlE tapes
D’OTTAWA.
grand assortiment, les mcil- 

' Jtovwi ?.:rra, et l'a plus baa prix en 
fait de

TijV'; .relarts, Rideaux,
Corniche#», Pôlen, Garnitures 

et Meuble-* de toute sorte.

—Si vous aouffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGale. Prix 25c. la 
boite. Eu vente chez C. O. Dacier 
et H. F. MacCarty, Ottawa.^

—J. L. Beaudry, maison de tail 
leur New-York, No. 523, 
Sussex. Pour un habillement de 
première classe, venez au No. 523, 
rue Sussex. Un magnifique assor
timent de draps, tweeds anglais et 
écossais vient d’être reçu. Une 
visite est sollicitée.

Avis —Pour le mal de dents-, les 
brûlure \ les coupures et le rhuma
tisme, 
de Daws
une autre colonne.

Près de 3,000 personnes ont as
sisté aux courses, samedi après- 
midi.

Deux chars chargés de bêtes à 
cornes, ont été expédiés à Montréal, 
samedi dernier.

Il y a dans le moment quatre 
poursuites contre des débitants de 
liqueurs d’Ottawa.

Les membres de l’Union Saint- 
Thomas se réuniront ce soir à tour 
salle ordinaire de séance.

Plusieurs peaux de carriole ont 
été volées aux courses, samedi der
nier, pendant que leurs proprié
taires prenaient des rafraîchisse
ments.

----- DE------

INSTITUT CANADIEN

SEMAINE DU 18 FEVRIER 1884 '
.La représentation est sous l’habile direction 

du PROFESSEUR ROBINSON.
J. O’Neil, trésorier.

1ET VERRERIErue

La vie rendue heureuse par une visile 
au Museum 

ngagement extraordinair 
KITTY—La merveille 
plus petite cantatridrSèfl 
le monde, âgée de 17 a 
hauteur.

LES FRÈRESf-HÜGlN—Les meilleurs 
chanteurs, danseurs et artistes comiques 
nègres.

LU LU WENTWORTH—Cantatrice et mu
sicienne, touche le banjo.

BARNEY ARRON et MINNIE BELMONT, 
Scènes allemandes magnifiques.

Le beau couple MULLEN et MILES—chants 
irtandais et clog dance.

MINNIE BELMONT—chants eerio-comi-

La grande scène comique intitulée 
TAILLhüR TONY SNIP.”

LE RÊVE D’UNB BELLE NUIT ARABE 
ou une visite au pays des fées.

LA BEAUTÉ DORMANTE.
La représentation 

grande pièce 
MAMAN?”

/Tout doit etre vendu au prix cont int afin de f tire plaee- 
pour les nouvelles marchandises «lu printemps qui nous 
viennent d’Europe.

àla ede LA PETITE 
lilliputienne, la 
tio-comique d 
^3, 36 pou

E
MAISON DE TAPIS D’OTTAWA,

148 Une SPABK8.

SHOOLBRED et Cie.
Ottawa, 17 Déc. 1883. « vvez vous du Pain Killer 

Voyez l’annonce dans €. S. SH.1W & Cie.,la

Importateurs directs.COURRIER ÉLECTIONS UE LA SOCIÉTÉ 
SALNT-.IEAN BAPTISTE

Ottawa, 21 Janvier 1884Avis aux sports— Le restaurant 
Iro }uois, tenu par M. G. Gratton, 
en face de la gare Union, invite les 

à lui rendre une visite à
Les élections du Dr Dowling, ré 

formiste élu à Renfrew-sud pour 
la législature locale, et de M. D. M. 
Cameron, autre réformiste élu à 
Middlesex pour les communes, sont 
contestées.

Hur, à l’Institut, l’assemblée de 
la Saint Jean-Baptiste était très 
nom b -ense. Le rapport annuel du 
trésorier constate une situation des 
plus satisfaisantes. Il n’y a pas de 
deites. et après un cadeau de soix 
ante et quinze piastres à l’Institut, 
il reste quelque argent en caisse.

L’assemblée s’est montrée favora
ble à la fête qui se prépare à Mont
réal pour le 21 juin prochain.

La grande célébration de Wind
sor, qui a eu lieu l’été dernier, a 
aussi attiré l’attention. C’est un 
bon souvenir pour nous.

Trois sections avaient élu leurs 
officiers récemment. La quatrième 
(celle des Chaudières) ne termine 
• on année qu’au mois de mai. 
Toutes les sections étaient au com
plet et l’harmonie n’a pas cessé de 
régner parmi les membres de ces 
quatre, sociétés qui n’en font qu’une.

Voici le résultat des élections 
générales :

Président—Benjamin Suite.
Premier vice-président—Stanislas 

Drapeau.
L>euxième vice président — Dr L. 

C. Prévost.
Secrétaire-arch.- -J. L. Olivier.
Secrétaire-correspond. — G. Mar

san.
Trésorier—Jos. Côté.
Auditeurs : — C. Gagné et JzE 

Dion.
Commissaire-ordonnateur—Capt. 

II. Pouliot.
Conseillers : — Antoine Champa

gne, F. R. E. Campeau, Charles 
Christin, Augustin Gagnon.

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
DIVISION DE L’EST. 

L'ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT.

Ligne Courte

sports
l’occasion des courses annuelles au 
trot cette semaine. M. Paré, gérant 
de l’é'ahlissement Gratton, fera 
honneur aux visiteurs en leur don 
liant les vins, liqueurs et cigars de 
première qualité. Le public y est 
invité.

.“LE

CTIEMTN DE FER

se terminera par la 
comique “ QUE TA DIREIl y a eu, samedi, une assemblée 

publique à Saint Roch de Québec, 
et l’on a passé des résolutions en 
faveur de la construction d’un 
pont à Québec, et des better terms 
pour la province.

LAVéritable spécifique — Comme re
mède pour la bronchite et les rhu
mes, employez la Diphlhérine du 
Dr A. Lacerte, le seul véritable 
spécifique contre la diphthérie et 
autres maux de gorge. 50 cents U 
bouteille, chez tous les pharma
ciens.

Sirop des Enfants du Dr Goderre— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
la profession médicale. Prix 25c. 
la bouteille. En vente chez G. O. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa.

Livres de comptes—Ayant reçu 
dernièrement un grand lot de livres 
de compte, j’offre de les vendre à 
10 pour cent meilleur marché qu’à 
l’ordinaire. Profitez de l’occasion 
et venez faire une visite à la librai
rie Canadienne-française.

P. C. Guillaume,
No. 455, rue Su

La jeunesse—Personne n’aime à 
vieillir. Une jeune fille surtout 
voit avec peine les printemps laisser 
tour à tour leur empreinte sur son 
charmant visage, il n’y a plus lieu 
à cette douloureuse inquiétude de
puis que la médecine a trouvé, 
dans la “ Lotion Persienne,” le 
secret d'effacer cette empieinte et 
de conserver les charmes de la jeu
nesse.

VOIE la "'plus COURTE f
ENTRE

OTTAWA ET «OXTKEAL
Et tous les poiuts à l’est.

CHANGEMENT D’HEURE.

ENTREREPRESENTATION :
Dans Vit près-midi a 2.30 lira, 

I,e soir a 8 heures.
Admissio» , 10 G nts. 

Sièges réservés, 10 Gts. extra.

OTTAWA A MONTREAL
Arrangements d’hiver, coin- 
men saut Lundi, 24 Dec. 1883.

Les trains circulent d’après l’échelle 
d’heures suivante (3 minutes en avance 
iur l’heure d’Ottawa.

Il n’y a pas que la province de 
Québec qui demande des belter 

Le lieutenant gouverneur
NOUVEAU MAGASIN

terms.
de la Nouvelle-Ecosse déclare, dans 

discours Lu trône, que le sub
side fédéral est insuffisant, et que 

voir à ce qu’il

4 CONVOIS a PASSAGERS J 
Tous L.es Jours

PEINTURÉ, TAPISSERIE, VITRES
ET DE DEC OU Ali >N 

No. 208, Rue DALH0B8IE, Ottawa

S-3
|iTABLEAU DBS TIRS.

son w

CHARS PULLMAN.TENU PARla législature devra 
soit adopté des mesures pour 
valoir les réclamations de la pro-

Laisse Ottawa...GEO. PHILBERT Raccordement à la gare Bonaventiire, de Mont
real, a.ee le chemin de fer Grand Tronc. Ver
mont Central, > t les Ira ns du chemin de fer 
Delttware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Pr viuces maritimes, et tv.x vi les do 
Nouvelle Angleterre, Troy, Albany, et New-

fai rt P-
10

P-
Arr. à Montréal...

Propriétaire
Laisse Montréal.. 8vince.

Que va dire le Herald / Affectera 
Vil d’être scandalisé ? Denoncera-t 
il la Nouvelle-Ecosse ? La traitera 
t il, elle aussi, de vulgaire men
diante, lui, cet organe servile d 
compagnie qui demande une misère 
de «22,500,000 à toutes les pro 
vinces.

p-M. GEO. PHILBERT, se charge 
comman te que l’on voudra bien lui 
Prix très modérés et ouvrage garanti.

Les marchands de la ville et de la cam
pagne ront priés d’aller lai rendre une 
visite avant d’acheter aibeurs.

de toute 
donner. Arrive à Ottawa. 12

A partir du lundi .19, Nov. 1383. les trains cir
culeront comme suit •
ParfontLES CELEBRES CHARS PALAIS «l'Ottawa. 

4.50 ji.iu.

Montréal.SSt'X. CALUMET. LACHINE Et CA ILLON
Trois dus plus riches chars en Ara- nque, 

sonl att iches aux tiains de vitesse 
entre Ottawa et Montréal.

GEO. PHIlBERT,
208, RUE UALHOUSIE.

Il fér. 1884.

tint
Pr’t «l«-

8.4
Montréal. 5 Ottawa. 

2.20 |>.in. 
8.00 p.m.

Tous les convois à passagers se rend, nt direc
tement à .v.ontréal, 8.ns changement de chan 
ni ue locomotive et indépeud minent de tous les 
autres traius du Grand Tronc.

Ottawa à 8 heures du 
teau avec le 
et toutes les 

arr.ve à To

i•i.'itt»

En connection à Monfréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali
fax. Saint-Jea.i. Boston, et tous les 
points dans la Nouvelle-Angleterre.

CAMliX DU St-LAlttEiXT.
Les trains 

matin se 
train direct 
stations intern 
à 10

is quittant Ottawa i 
raccordent au Co 

pour Toronto 
lédiaires qui ai 

r, Le train pa 
se raccorde è

1 avec l’exp 
Central am 
., Burli

Avis aux Entrepreneurs.Les trois commissaires de licence; 
la ville d’Ottawa nommés pat *Lee trains pour L'OUEST Quitteront Ottawa

7.01 a.m.—Train mixte pour Chalk River, 
Pembroke et les points locaux 
de l’ouest.

10.45 a.m—Train express direct pour Perth 
Brockville, Toronto, Detroit, 
Chicago et tous les points à 
l’ouest vid chemin du Grand 
Tronc. Aussi pour Utica, Al
bany, New-York, Buffalo et 
tous les points h l’ouest vid 
U A B. R. R.

12 20 p.m—Express pour Pembroke, North 
Bay et ions les points du 
haut Ottawa, se reliant à North 
Bay avec le train mixte de 
Sudbury et de toutes les sta
tions intermédiaires.

4.20 p.m—Trains express de l’après-midi, 
pour Almonte, Renfrew, Pem
broke et tout s les stations in
termédiaires, faisant connection 
à la jonction de Carleton avec 
le trains mixte pour Brockville 
et les stations intermédiaires. 

10.30 p.m.—Tra n express du soir, tous 
les jours, y compris le dimanche, 
avec char dortoir, pour Perth, 
Brockville, Toronto, Détroit, 
Chicago et tous les points de 
l’ouest vid G. T. R.

Pour les billets, le prix du passage, les 
siège dans le char-salon, la table des 
heures et autres informations concernant 
les passagers, s’adresser au bureau des 
billets.

DES SOUMISSIONS cachetées, adressées 
„u soussigné, et portant la suscriptio: 
“Soumissions pour les canaux du Saint- 
Lauieut,” seront teÇues à ce bute» u jusqu’è 
l’arrivée des malles d l’est et de l’ouest 
MARDI, le 23e jour de février prochain, 
pour la construction d'une c cluse et d’un 
Dief régulateur, et pour creuser et agra " 
l’eiitaêe supt rieure du cmal Cornwall.

Aussi pour la coustruction d'une éclur.e, 
ainsi que pour agrandir et creus-r l’en rée 
inférieure du canal du Rapide Plat, ou 
vision centrale des canaux de William - 
burjth et aussi creuser, *c., le chenal à Ven- 

supérieure du canal des Galotie . 
îe ca te de l'entrée suj éiieure du ca îal 

rnwai et de l’entrée supérieure du canal 
Rapide Plat, ainsi que les plans < t devis 

des divers t rivaux pourront être examinés 
an bureau de l’ingénieur local, Dickenson’s 
Landing ; et pour les travaux à faire à la 
tâte du anal des Galop* ils pourront être 
examinés à la maison de l’éclusier près de 
l’enlrov, et dans chaque cas des plans, etc., 
pourront être vus à ce bureau dès jet après 
Mardi lo 29e jo ir de anvier courant, où des 
formules impri nées de soumissions seront 
fournies.

Les entrepreneurs sont informés par le 
présent que des tranchées d’essai ont été 
faites dans les sections de travaux de 
CORNWALL *t du RAPIDE PLAT, et ils 
sont priés de se rappeler qu’aucune soumis
sion no sera prise en considération à mt ins 
d’être faite strict; ment conforme aux f 

que mules imprimées, et d être accompagn 
à ce d’une lettre disant que le soumissionnaire 

ou les soumissionnaires ont soigneusemt 
examiné la localité et la nature des marié 
trouvées dans les tranc’ées d’essai, etc., 

Dans le cas de sociétés commerciales la 
soumission devra potter la signature parti
culière la nature de V occupation et le do
micile de chaque associé ; et de plus un 
*• certificat de dépôt dans une banque ” pour 
la somme de $4,000 devra accompagner la 
soumission pour les travaux du canal Corn
wall. La soumission pour les travail d 
Rapide Plat devra être accompagée d’
“ certificat de dépôt dans une ba- que ” pour 
une somme de $:t,000. Les soumissions p ur 
le creusement, etc., à la tête du canal des 
Galopa devront aussi être accompagnées 
d’un ‘ certificat de dépôt -*ans une banque ” 
pour la somme de $3,000. Les divers certi
ficats de dépôts (des chèques ne seront pas 
reçus) doivent être transférés pa. endosse
ments à l’honorable ministre de Chemins de 
fer et Canaux, et seront confisqués si le sou
missionnaire refuse de signer le contrat 
pour les travaux aux taux et eonditions 
mentionnés dans l’offre. Les ce 
dépôts ainsi transmis seront renvoyés aux 
diverses personnes dont les soumissions ne 
seront pas a- ceptées.

Le département ne s’engage pas 
ins, à accepter ni la plus basse ni 

des soumissions.

pour
le gouvernement fédéral pour met 
tre en opération la loi des licences 

commissions offici

ons intei 
heures d

tawa à 4.50 p.m. se raccorde*à la Station 
Bonavtnture à Montréal avec l’express de 
nuit par le Vermont Central arrivant 
St-Albans à 10.40 p.m., Burlington 12.10 
a.m., Montpellier 1.00 a.m., White River 
Junction 2.55 a.m., Concord 5.35 a.m., 
Manchester 6.11 a.m., Nashua 6.55 a.m., 
Lowell 7.33 a.m., et Boston 8.30 a.m.

Ce train se raccorde ù Nashua

INSTITUT CANADIEN

Nous saluons avec plaisir le ré
veil qui se fait dans cette institu- 
i ion. Depuis la reprise des cous 
ce famille qui ont lieu le dimanche 
le nombre des auditeurs va tou 
jours augmentant.

Hier soir l’auditoire était nom
breux et choisi, et le programme 
des plus ravissants. On donne 
toutes les semaines dans les théâ
tre* des concerts, des soirées où le 
prix d’admission est de cinquante 
ou soixante quinze centins, et où 
l’on s’amuse bien moins qu’à l’Ins
titut pour dix centins. Jugez-en :

Une conférence sur “ La musique 
et les musiciens célèbres ” par M. le 
docteur Valad?. Ce travail fort 
puéti juement éciit a été chaleu
reusement appla îdi.

Le chant national de Calixa La
vallée et“ La Toulousaine,” chant 
montagnard par le chéeur d’Or- 
phéon.

La u Romance de l’aiguille,” 
(Masse) et en rappel “ Dormi Pure” 
(Scudere) par madame Lafi am boise, 
dont on aime toujours à entendre 
la voix si fraîche.

“ La Me- ” et en rappel 
1er in de Saint Just” (Boildieu) 
chantés par M E. Gauthier avec 
son ampleur d’expression ordinaire.

“La neige” et le “Bon bourgeois,” 
chansonnette dite par M. Mao Ma 
hon avec le goût que chacun lui 
connaît.

Enfin “ La boîte à musique ” et 
en rappel “ Le mouvement perpé
tuel (Wt ber) exécutés sur le piano 
par M. le docteur Valade aussi hon 
musicien qu’il est agréable confé
rencier.

Le Dr Prévost a droit d’être 
félicité sur le zèle qu’il déploie 
pour faire réussir le cours des 
familles et sur le succès qu’il oh 
tient.

La prochaine conference sera 
faite, dimanche prochain, par M. 
Nap. MontpetiL Qu’on se le.dise.

ont reçu leurs 
elles aujourd’hui, 
savent déjà que ties commissaires, 
d’après la loi, sont le maire de la 
ville ou le préfet du comté, le juge 
du comté, et une personne au choix 

' a nommé

Nos lecteurs Quartier Ottawa

ADRESSE dï avec les
trains pour Worcester, Providence et 
les poiuts sur le N. Y. & N. E. R. R’s.

Le train partant de Montréal à 8.45 du 
accorde avec l’express de nuit 

ton et New-York v!û Spring- 
Boston viâ Lowell à 7.00 p.m., 

p.m. et New-York à 
à Montréal à 8.25 du

Messieurs les Électeurs du Quartier 
Ottawa.

trée matin
t de B

___ , quittant
viâ Fichburg

tin.”1 '

du gouvernement qui 
pour Ottawa, M P. II. Chabot, 
cuand. •

On voit la différence d’avec la loi 
d’Ontario par laquelle le gouverne
ment grit s’est réservé le choix de 
trois commissaires, que l’on prend 
toujours naturellement pirmi les 
plus chauds partisans du gritisme 
Mais pour le fédéral, que le juge di 
comté, le préfet, ou le maire soi' 
grit la loi ne s’en occupe pas.

Un venan 
field, •mar

à 6.00 
arrivant

duIl n’est pas nécessaire que je vous 
répète les raisons qui me forcent à 
solliciter de nouveau vos suffrages comme 
candidat à la charge d’échevin pour votre 
quartier ; je les ai données à rassemblée 
lors de la nomination des candidats, hier.

Uue grande injustice vous a été causée 
par nos adversaires, en faisant annuler 

élection pour des motils inavouables

4.30

CHEMIN DE PREMIERE CLASSE
ET RAILS NEUFS EN ACIER

Les passas rs pour le Sud et .l’est changent de 
chars à la gare tionaventure à Montréal où leur 
bagage est transféré sans frais extra et sans que 
lenassag r ait fl s'en occuper.
^ Le^bagage est chéqué pour n’importe quel en-

■ es billets et tout autre renseignement peu
vent être obtenus aux bureaux du Grand Trono, 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains sont 
réglés d’après l’heure du 75ème méridien 
laquelle est en avance de trois minutes avec 
l’heure d’Ottawa.

ou rant, 
issions

et des raisons futiles ; car je maintiens, et 
c’est l’avis de plusieurs avocats, q e le 
jugement est erroné et peut être renversé 
si la cause était portée devant un tribu
nal plus élevé. Je 
garde contre les rumeurs mensongères 
que l’on fait de nouveau circuler quant à 
ma qualification. Soyez certains 
toutes .les précautions sont prises 
sujet pour la présente lutte.

Je compte sur l’appui généreux et sin
cère de tous les électeurs pour assurer 
mon élection, et par là même revendiquer 
nos droits, que l’en veut nous enlever en 
nous imposant la candidature du Capt. 
Bowie, qui ne peut être acceptable aux 
Canadiens-français dans les circonstances 
actuelles.

J’espère que vous vous ferez un devoir 
d’enregistrer vos votes pour moi vendredi 
prochain, le 22 février courant. Vous 
voudrez bien m'excuser si le temps ne me 
permet pas de vous voir tous personnelle-

Veuillez accepter mes remerciements 
pour l’honneur que vous m’avez fait en 
m’élisant comme écbevin pour votre im
portant quartier en janvier dernier.

Vous pouvez être assurés que je saurai 
sauvegarder vos intérêts si vous m’élisez.

désire vous mettre en

SERVICE TELEGRAPHIQUE D. C. LINSLEY,
Gérant.

E. C. WINNIE,
Agent gén. des passagers. 

Ottawa, 19 Nov. 1883.
ETATB-tTNfR

New York. 1b — Ce matin le 
rivière a baissé de deux pieds.

La rivière est encore barrée pai 
la glace entre Troy et Albany.

Cincinnati, 16—La rivière con 
tinve à baisser d’environ] un pouo 
par heure.

New-York, 16—Les nouvelle; 
reçues d’Hayti disent que des cen 
taines de rebels et de commerçant 
qui ont supporté la révolte ont éti 
massacrés. Quelques uns ont été 
attachés aux clôtures et ils ont été 
fusillés des pieds jusqu’aux genoux 
puis des genoux aux cuisses el 
ainsi de suite jusqu’à ce que les 
parties vitales aent été atteintes.

Les victimes out deploy! un 
courage surhumain.

Fort Buford, 16 — La conditio a 
des Indiens à Poplar Credit et Wolf 
Point est si déplorable qu’un grand 
nombre mourra de faim si les se
cours n’arrivent pas promptement.

Les hommes sont tellement affai
blis qu’ils peuvent à peine marcher. 
Les femmes et les enfants ressem
blent à des cadavres.

Little Rock, 16 — Une centaine 
de familles sont réfugiées dans le 
Palais de Justice. L’academie de 
Newport est pleine de gens chassés 
de leurs demeures.

Fulton, Atk , 16 — Tout le pays 
ressemble à une vaste mer. Des mu 
lets et des bestiaux morts flottent 
de tous côtés.

-StiT' 36 HUE ELGIN. "Wt
GEO. W. IlIBBARf), 

Assistant-Agent-Génêral îles Passager;.
AKUlEIl BAKER,

Bill intendant-général.
:Aux Inventeurs 

J. Coursolle & Cie,,

“ Le Pè-

W. U. VANHOK'K.
Admirvstrateur-généra1.

UTILES b AIMABLES Solliciteurs de Brevets (Tlnventu » 

Dessins de Fabrique, Marqua.
de Commerce et de Bois 

Agences et Correspondants anx Etais» 
Unis, en Angleterre et en Franc*.Présents de IToél !

CHOISISSEZ J. COURSOLLE & Cie.,
Chambre Victoria, 

Vis-à-vis e bureau des Brevets,
OTTAWA, Ont.

Un Set de Chambre Un fauteuil.
à coucher. Une étagère.

Un buffet. Un porte gaz
Une bit'liothèque. Une corniche. 
Meubles pour salon. Une jaidinière. 
Table de centre. Un banc à piano. 
Une berceuse. Un fauteuil.
Une table de passage. Une 
Un bureau à toilette, bal 
Un miroir.
Un canapé.
Une

rti deVotre obéissant serviteurs
B. P —Boite 68. 

24 Fév 1883Chas. DesJardins.
Ottawa, 16 février, 1884.

aucune REMEDE BU Dll SETON DEMAND: berceuse pour 

chaise pour bu-Par ordre,
A. P

Dépt. des chemins de fer et canaux, 
Ottawa, 21 Janvier 1884.

UneN DEMANDA un cuisinier, un homme t\O d'un âge moyen sera préféré.— Aussi 

une femme pour faire le lavage et le repas- 
s ge, soit à la maison ou chez elle, 
avoir de bonnes recommandations. S’a
dresser au No. 319, rue Cooper.

I>E PARISBRADLEY,
Secrétaire. Un garde robe. 

Un pupitre.
Un sécrétai)

*ottomane, 
a petit banc pour 
les pieds

Ge célèbre remède guérit la dyspepsie 
les dérangements d’estomac, les indigos 
lions, les vents, la bile, l'engorgement du 
loie, la constipât on et les coliques.

Il régularise l’action de l’estomac efjdo 
tous les organes digestifs.

Pris immédiatement après le repas, à 
la dose d’une cuillérée à dessert, c’est le 
meilleur stimulant stomachique connu.

Pris à la dose d’un verre à vin le 
sûr e

*Un
d* dame

Un
r !Un UnUnCOUR DE POLICE A WHOLESOME CURATIVE. Oh 1 père Noël, mettez un double attelage 

et venez vo r voue même au3 f
NEEDED IN MAGASIN PAL IS DE MEUBLES,

38 RUE RIDEAU.
| Présidence du juge ü’Gara)

Ottawa, 16 Fev. 18P4.

P. Baulne accusé de vol, est acquitté 
faute de preuves.

Joseph Baulne, même offense est aussi

Every Family.
J AN ELEGANT ANDRE 

FRESHING FRUIT LOZ 
ENGE Cor Constipation 

S' Biliousness Headache
✓ VA>/,\ Indisposition, «fcc.

Z (fy-SUPERIOR TO PILU
rV #J and ail other system

regulating medicines 
. tHE DUSB IS SMALL,

TKl/t THE ACTION PROMPT,
1 WW fo THKTAHTEDELlelOl.’tf .
t/r Ladies and children
J like it
Pries. SO esste. Large boxes, <0 

BY ALL DRUGGISTS.

A ECHANGER.
JACOB ËRRATT.On lot de terre près d’un des dépôts du 

chemin de fer Atlantique—pour une pro
priété de ville.

S’adresser à M.
Rideau, Ottawa.

matin à jeun, c’est un purgatif 
agréable, dont l’effet se fait sentir sans 
malaise et sans douleur, et qui u’emiAche 
pas de vaquer aux occupations ordinaires. 

En vente chez tous les droguistes. 
Dépôts en gris à Montreal :

MM.HYMAN. SUNS à Co. '
MM. KERRY, WaTSUN A Go.
MM. L. SUGDEN, EVANS A Co>

20 nov. 1882—la.

27 octobre 1883 laBélanger au No. 20, rueiU*>ac;ierbert O’Neil, accusé d’avoir volé une 
quantité d'effets chez J. Spencer samedi 
dernier, à un étranger du nom de Low ; 
cause remise à demain matin.

Maria Maore, trouvée errante sur la 
voie publi iue » st acquittée.

Peter Dunning, insanité est renvoyé en 
prison pour subir un ex u men médical.

-Faites Pesant ae la VALE
RIA. C’est la meilleure poin 
made contre la chute de* 
cheveux et la Calvitie. Eu 
vente chez C. O. DACIER 
Pharmacien, rue Vnaei.

SITUATION MMA.Vikti
LAPar an monsieur désirant avoir une situ 

ation comme commis de bar, 20 ans de ser
vice, certificat de 1ère classe. 8 adresser 
au No. 427, rue 8t. Patrice ou au Canada.

T
Les rues commerciales d’Ottawa 

sont remplies de cahots. BOLD

abonxeme

Payableü’avanee, paifai 
do do qaatr
do do un me

Edt. Hebdomanaire, par

LA SOCIÉTÉ

LE CA

Ottawa et Hall,

COUR
La situation p 

tendue. 11 pour 
moment à l’autre c 
du caractère le pli

Deux nouvelle! 
lions ont été prod 
Toronto : l'une co 
ling, libéral, dépu 
Renfrew Sud poi 
locale, et l’autre 
Cameron, libéral, 
de Middlesex, ai 
Canada.

lTNDUSTRH

Nous avons déji 
chambre avait ni 
spécial qui a pour 
cher les moyens 
prendre pour fav 
l’industrie agricol 
mis à l’œuvre s 
Gigault, qui en es 
à déjà reçu des I 
différentes provi 
documents de la | 
tance. On a aussi 
de questions qui c 
sées de suite au 
renom et à ceux 
l'étude de la scie 
voici une analyse 

—Quels sont le 
les défauts du s] 
griculture, et les 
quels est soum 
canadien, lorsqu’ 
tfcmn sur les mai 

—Quels sont le 
pourrait signale 
des céréales, desi 
et des fruits, d; 
animaux, la prod 
du beurre et du 
dans l’emploi de:

—L'importatio 
plantes, et de rej 
tiers des pays d 
semble au notre, 
Me!

—L’adoption c 
pection et de ma 
elle la valeur de 
notre fromage, i;

—La nominal 
public auquel se 
échantillons du 
ou fertilisants, si 

—Quels sont 
insectes Jqui s’at 
lion ? Et ne se 
de nommer un 
aurait mission c 
ens à prendre 
contre ces agent 

—A-t il été 
plantation d’ar 
Meanest insui 
le résultat de ce 

—Le systèmi 
animaux à la i 
pas insuffisant, 
surveiller aussi 
des maladies 
d’appliquer les i 

—Serait-il a 
une ferme d’i 
l’on ferait l’épr 
espèces de graii 
bres et d’enf 
l’étranger, et 
distribuer dan 
graines et ces { 

Devrait-on o 
Central qui 
Mierait tous 
relatifs à l’agr

j‘ 6e année
jfe CANADA. 18 Février 1884
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